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, „ „ « « n aperçut. 11 y avait là la princcse' 'pi* t ■'nro nn’.j'i i: * .•F E UI L L E T 0 N • | ilJiini, George* de i-averoics. ic ! 11 1J -tiL CL.,GE GLACE,

docteur Aubry, le gendarme qui por- -----gU EH----- j ___
! tait le mandat d'arrêt, les deux gen- ! v % „ _ , . , . * . 11 , • . i . : \ .% J p. \ f i Le soussigné est prêt a recevoirdarmes qui gaulaient les porte -, et A L 4%. LJ A A l. i ^ , L . . I
une foule de dome tique; «les deux I — , des unlas pour la saison prochaine
sexe . attire parla curio até. lV..j-«r. mVi.-,.a .«.- ai a. Il ^trantiL fournir a ses pratiques.

.. 1 u ng- , riid ml un u»oi<. des Ceichies l’on.ho
Tfh 1»* o* istfïj e\ rïïi~>- m ^ ! j? 5 V Emm.i, pour! ml, ne bougea pas. J ni» J iiJedu Dr. u«>» uni ; ». j • •»•* w i.jh,-
a/4.tiO .iiu -** ' e Laprinc-.sc Hc/./.üim glL a doucement ,,u • «»»i *n u m* h* j.i i «r.s comm .;•> je 1

■ ju-qu'à ;cs coté;, et -.e peaelu sur elle !' ' ' ' ' "....... '' ' ; «• "i• * . 1 n i U', n<• u «• .i iiv * r«> .> Itmi <1 l’i rt u
■••i £r i j»" • u I ir I - ni. i.’o -.m • |

L» A

JV. it

LOUIS HAIL! KUL.

avec un air de compa-oion. Huis, le* 
vaut 
( îcorgi

* • » i .............. •
vaut vers le docteur Atibray et E"- • us- . u u i u- s u ,un! i . . i u i ai

.J , ].* ....... -J .... 1. , lliil II II lui - :-.i : ■ * -- •» <1e I a\eiu le se. veux ini

J Ju, Glace de Premiere 
Qdalitu
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_Mon'leur, voir; traitez le. pin

— i ardoiine/.* nui ; je -ai «. j i « v.
; est bien coup.d/ic, et que p u . qu 
i personne je • e\ rai la conJ.i-nuer 
pui 'qti’edc a tué ma oie sfiitriee. •• *i 
elle e t i jeu.ic, que je ne u , 

j m'empêcher d’avoir pitié d’e c. .-ou 
s .von (jue ji u !.i 11. i iu.*.*: *i ■- c:r 
tant a le reprocli-* à e • p-. i

i*i . f » ; E*

. *ll t i • i.
• :. •. * t * : i

■» »• in Iti i • i ■( 11 Min i -i ; i t 
ini'i s .m/r i|t*s nu! i i|

»!, >1. !' • If LOI.T I :s f.|'> ; Il j 
il , u> .«•> ni Ml ns r:

na • -.t • <!;in- I iv le i-.-tSj . ; | 
ni ' mi \ u! i*. n r . t . -n 
i. IM ■ .-i tir till: u ♦il;* • • ' « c • I

■ > • i v i. i u ■. i. ■ n * • > i \ t • i

i * k 11 x;
Hour la saison finis-ant le 15 Sep 

lembre £5.00 dont $2.50 payable J 
•‘U: 1 a 1ère semaine de ia distribu

175 liliFl ST. JACQUES,
iM ONT K10 A h ]
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tion «*t jij.ro, d.111.1 la lèrc .*emainc Cot:« (Jompa^ni^oiiro le» plus h^IuUh gu 
.!* \ ... ' ' I raaticH (Ii* solvnliilitc rt n pnmvr par In «lé—

!•!'
il1
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« > I

elle u i e oin • le c > n; n
rc 0.1
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(emblem tragcl.es tic la v.c humain-.-. . L:l voix dc vt ,  ...............
les tragédie... du crime et; de la mort. -lin ; (iirc à ,)1V). t, u,,,
arec une levure le qui, permettez moi lic ..on c, .„.;;r . ,..;i,;il. |.;.iC
de vous le dire, s.ed mal a votre agç. • !cva ia t6lt, ct, au llô Re in ta,„, |c
8 v°trc profession et aux arcoa.tan- bn-aéier--ot ur .lu maim ,t Tvar.- 
eesdaus lesquelles nous sommes pl.v ct dit cn uli a,u ,a 1J)aill
ccs, dit le jeune nomme avec un amer ,• ; • . .
cnag-iii.

Je traite le sujet avec légèreté ! je 
n’ai jamais été plus solennel et plu : ; \ r*
sérieux dc ma vie. Si vous doute/, j 
de mes paroles, rappelez, vous tous ies 1 
grands criminel. que vous connais-

III I «•ilf, §a II» « »î J 
«* v« Vf N p.T* !-.t «un I 

:i »<u 1 .tint n, nu r t­
' r O P .\iir--, x v.- 

\ s ! ! .v î. ». i ; » S’s 
i*' l;. 1,1 \ ••

d’Aout.
On di tribuera la glace aussi à rai- 

>011 de $1.25 par mois.

rutiun d'un ilividciiilc dniiii les r iii«j picmiè 
r»*K itunÔMK de hou exist cin e, quo sos nll’aii ct 
sont coniluiifs aveu pruticncf « t ùcuuoinie.

\ oit i lieux exemples ci,: )»csiùîic*«* »jue l{i“C'»-- f - • ’ ■ • - V - - j > •

\ p.—,\||.|. ssus «!•/1.1 gla.-ivre i] y n iL n oiïai l à «es asaineD eu ldï4:
ip:*nit( ni. .-t« très \ nstes oil l u re<;o:t île l'riuie siiinitflle pour une ussurnu-

*. a. <1 «à .lit d.' ') IW10 . . a .A * .. . 1 «A •v*.it lires **u «i pût pour i.i sni-oii qu'elles li 
P ' v nt « rvir. 1, Miussi^iie ne piriulme 
s-2.OU pur * i-itine p u I' nnèe et ue :li a 
‘■ni" asuraiifc aux deux livra t!a I i a ».
!• 1 article «lt*. osé e lie/ lui

ce .lv $2,000 système du 10 ns; âge 
3.'i ans.

Oflrcnt U’urn scrviccR aux dinnec iV- Tk^. 
Hivières cotni.ie modistes do premitr*i classe.

Kllcfi x’engutfeut i\ confectionner dans h* 
demie- poftt et avec lu plu gtnnde 
ponctualité, toutes espèces de vôteux nts poui 
daines et enfants, etc.

l*nr l’atteiilion qu'elles porteront au.r coin 
mandes qui pourront leur être faites, dlcscs- 
pèren mériter une part du patrtnag.* ucn 
dame Je ville.
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■ Ici î <1 relie UiaîlUÜ
ni « -t r .’i. i.-.Nj d« v raient .• >ay»
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*1 otal pour trois nna....................
t* rôtit s...........................................

! nu si l’on préféré laisse; les lifl.èficcs*

scz, cl dites moi franchement si tou-.

< . a tires 
ncr. r

•».lI. C (I
.•'i t- on » n»pt ves il 1

t ioudr» o|,; ‘ t -’il j’* • *ar - C ci . st p< ur c-*rliiicr que j*ai examiné la

ou presque tous, n’euient uns, selon I ’ L A ! * UVif ’’l,V c1 ” '!r}n\y- v.‘* '» ‘1,1.1, ,1 » * , , . > a i.cr'.ii 111 •• ver. ii.tvn n* t a !;e •• t »•• cr: i>- !’•* • d iu.A'.i i. « u « •
leurs positions sociales, des gens trè A » '•!, L""p> i"r n» ! .-t en.1 1. 1 tu t** u
convenables, très rcspcclubies, jus ; M-*»ri«i. Any., o <•!•«» bc■un; n \ .•.«•nc.Ti,. •*l •*'» u,‘, • » • i , q < • l'.i' .'.'ülî (i| iifl 'Rvn 1 r« .. I• > •• -lier l.cr ! I ' Il• ! »l11 •' !qu au jour ou ils ont ctv convaincus , ti„ r,, i.!.,, Ml, ...... . - 1. 1. :;r

• • 1 • ■ t ^ % • * • • .ii* - > n I  .ni ... .1 !• ! . ... ..m • : . : •!

• . ' ’ I ...................................I.»’*' # ’
. " :,::l ••"U «Mu j » t ion .t Ii ndc I épi riale du l’rof..!. V. Kgau et j.

’ ' -1 ' ^ *'s 1 •' *’d1 • • •» t » « 1 p_. .t <1 .» mu qu' Ile opt r, r.t tout ce que l'inventeur
o .u.uJi.' —N mis v. *; ’» • I • le « ■» Ici ncr en eu dit.

' M" i,"l|r v"" ' •' va» » rc, qu'il n'y a lo. (Ju’clle uminticmin sa position selon le
< t ' “* q :«* nous «• n ex intuivc • eut du coip».

1,1 de port, pa 2o «Ju’**l e emprVliera la rup'ure de ilcscou-
itc a toutes pi-r-onin's dre.

Non • n « xi- :to. Qu’ell peut être portée sans inronvr-
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LE PAPIER RIGOLLOT

K A U0C11KLKAU

de crimes abominables ? Ai-je besoin I i!;1?;. ‘' U.'2; .'V-*''J,.', : P« Mi met at sV, . ./ leurs pouvoirs c ira
de VOUS citer des noms ? * ,«* ....  ney ;' St. V*I c::. si v" « 1 “* z. à ia 1 . ilf diîîér-x. pti-. i» .n » .. ! :v*l‘l r,l',|'1*" nie •» die - **r ftity *e:ir lias- v r a - • . ,».. i - s(, Vl,„De rav'erolics ne rcpliciua pas. î •*•« r.* r 1-10 « «. 1 n<- 1 n..i i..« um n y , * :> . . * 1 * 1 ^ ' *•, . • ; » • i . 1 . ‘ tiiylit V«»ii«fUr.t» it »»v Wtijt fl- |.V il nrii I *' 11 * ’ * *1 1,1C est ;i peine s il pouvait suivre le • n - a--. ; LU ! r.ix p- . une. «i hindou envoyé.1 . 1 i * ■ . I O V Ill'll. . < ) • f ..... I l' t ... I, ........ I . . ■ . . . ’ •

A5 Oc ti»l>re 18 74,

pet ne
docteur dans ses démonstration S *
l,c"gcs c‘aic»‘ lol,tc’ °ccupcj.-; (Ici la | .. ,, rllr
malheureuse hmma, et des malheurs 1 ini i .Me n-

. I) O I) • è - 111 4V* > . \ ‘ * • 11| •• V# !) »» Cl MIT M KO f p ï \ c * | '1J t < I «1 U » \ • * I * I j * \ —— « i I «*/» t 7»
.............. ‘ ' ................. Aw i) x nimlUN'.s

i. qu v us n'atvz cic n eu» 1»* jour ou la nuit.
•to YUiY-H, a » n'- ijustéf sur une rupture des 

[dus gr.iv-s . t e L* »» donné entière Miti.-fa*.*- ! 
tion et j* • rois qu c'eM uihî d.s meill uren 
l’.ttiide.' «t»ii i»i‘*nt . n.-..»-. été olVert s nu i*ul»lic.

K. VHKXON, M. D. AI. C. C. l‘.S.
M Juin 18 78.\ -1

qui l'attendaient.
Pendant qu'il clait là, perdu dans | 

son chagrin, un gendarme, tenant à j 
la main un maiul.it d'arrêt, s’appre.- ! 
cha dc lui et du docteur, et leur de” I 
manda de vouloir bien l'accompagner I 
à l’appartement de mademoiselle de j 
Marciily, pour qu'il put exécuter se, • 
instructions.

Nove *il*re f» 1377--la (1**ii.î *a .*>!r**f î, iîr*». Ulyn N. V
J. Ai. DIS1LETS.
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(Ci-devant .Magistrat do District.)
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Ilureatt : Kuc St. Joseph, No. 28.
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veil.* Mf-o-,i . la J.- t proii, mit; Des per- i A Domicile, do 7 ù U hrs. 1*. M.
'(•n!n*> des «i ux se.\ s p iivcut '-'ittüi r facile- ( 6 Soptcinhro, Î878.
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Durant tout le temps qu’avait duré 
cette longue et pénible enquête,
Emma était restée dans ia chambre 
de la comtesse, abattu par !c chagrin, 
et ne sc doutant pas des sombrer, ! 
nuages qui s'amoncelaient sur sa 
jeune tête.

Elle avait vu emporter In coru do­
sa tante.de l’appartement dans le a i 
Ion où étaion réunis tous les ofncier.. 
de justice.

l'dlc avait été appelée à son tou i 
pour faire sa déposition, et elle avait 
décrit la mort dc la comtesse de Mar- i 
ci,,y cl ce^e lîc Jeanne, simplement 
comme elle les avait vues. Idle n'.r* j 
vait point omis de mentionner une . 
circonstance quelle regardait comme 1 
un reve,—savoir le pa -sage et ia dis- ! 
parition de la femme cn robe de soie 
noire dans la chambre de sa cousine, !
.. lC ava,t ctc ensuite reconduite dans ' 
i appartement d’où on lavait fait 
sortir, cl où elle était restée.

A moitié écrasée sous la douleur, 
elle ne sentait aucune envie d'en 1 
fianchirlc seuil, et elle ne ic tenta !
P;is* ^llc les gendarme goder les 
portes, mais elle ne soupçonna même %
pas qu’elle fût prisomîicre. Elle avait !.......'
t emaïquc, le matin, 1rs regarnis et ran** ' ------ f*
ges de ceux qui I entourraient, mai-, i D’après le Coi>K Civil. DU Has

temps. Des gan;t»n ct ’ tilles y pagn ut 
j nu t nu t «pic les liMimif/s. t,..'," t<*tis ceux lpt1 ver- 
i rout «•»*i JUinun •• ci i v* i • • 1.1 1 tu* ml ess } «t ils
j ju^c « •; t ! pu ciix-inèims «1 • i’olV c srii-. pic-; •
; »1 u! «jilt* m i s leur taisons pi»:ir q»i i s *• • t f s 

s • t l'cs.-ai A c -ux.pi n • sci* »i p i ; t *it l'ait 
1 ati faits q • irancés. ..» ts nur >: n\ ci r us 
; u ;,'i.oi‘iv pour le lr«»ul»l d’avoir c*if. D 

eu iyii'i.c-nts «ouq» cts, de «*•• 1m i: t i i 
dc sc ouvr.jcs • alaut plusieurs astr s 

n.in ne r à y tr.va 1er, «t un* « p:
/'ni/- r h m <ti jin Home ■»»;•/ l'/rr ' > V. J’mI !i 

(Li t . d s put' v him iu us« •*.- t d* mi«*
il l'irc > ra •• ,vuvé fr-tn-o ai mal
D ’*t u -j v u-av . i. soin «!’ u ru g p.-rniii-
• n ! pr.'.litu!>l • a ireus*;*. vous '• • « orge 
"8* • n i (Ju i'ortI» » . «i inc
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tout le monde peut acheter;

LE P s PIER RIGOLLOT
est une des découvertes les plus mer­
veilleuses de la pharmacie comtem 
poraine ;

LE PAPIER RIGOLLOT
est l'invention de M. P. Rigollot qui 
cn est le propriétaire exclusif, et c'est 
la seule préparation de ce genre qui 
ait obtenu une médaille et un diplô­
me à l’Exposition dc Philadelphie. Il 
est.vendu en gros
24, AVENUE VICTORIA PARIS.. 
TOUtes les autres FEUILLES de MOUTARDE 
qui ne portent pas la signature de 
H. Rigollot ne sont que des imitations. 
dc cette invention remarquable, et

UJE DO! VL NT PAS ETRE ACHETEES*'
LE PARIER RIGOLLOT

est le seul adopté par les hospices 
civils et militaires de l’Europe,.

Vendu chez tous les pharmaciens 
ct droguistes du momdcv
EX 10 KH QUE LA 

SIGNATURES
Mo trouva nur chaque» 

feuille.
Avril 1878.

Dan r lo hui de londie son STOCK, est dé­
cidé a le vendre nu plus grand sac ri lice possi- 
1»1m. Ainsi, il iim’te s» «amis et le public en 
gciiûrul, dû vouloir bien lui fuiro nuts vîh

A î^on Magasin,

et il leur assure qu'il» pou roui ho procurer h 
Kon étaliiissei-nent

Le prof. J. Y. Egan et sa Band*
impehiale.

V

y % *
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ïfc'lfnî 16À»®AIT Jnv 25
defi incuhleK des plus élégants en iiu'inc tom* s 

; que des mieux assortis et dans lus déni»
! pofiLs
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EN VENTE

N- ns t nous touj.iti.*/? le 111.M i.-ur ti sorti» 
me ni «î c.i^u l'es, dliuile c d - nmtéiinux pi ur 
nmcliim* ii coudre.

~. . , 1 -----1, m.u - , t »' ii;.nL.« il v \ /1 1 r. v i \ 11. 1 / v. ;

STnl'r ECJ,1C ét!ïit pnr la '’0,'tc ,lc i CANAnA- celui dc I*KU« KDl.-KK Cl VI- ,.a „ . !tl. sll|H.rlorl.
• . 1 us piocncs paicnls, celte cir* !-K et leurs amendements, ju qu'à la te de ces machines à comlr sur toutes les un. 
constance lui sortait: de l’esprit. i fin de la dernière session du Hurle- ‘«-‘‘m‘;«t appuyé • sur h» mit que dmnmi rnunéo

i.-.L, , . -J l"nyc- S’cor" nu.n/t ««tenant diverses formules v.-i,a « ro».• n..a.,iito du 2s mnd.lL 
P.* a ci ones, avait eu le soin de usitées dans la ]) rat i(|iio. — Un vol. i\«-oudre C’est le plus grand nom bru do mou- 
lui envoyer à boire et à manger, n—K de 600 pages. Prix $S. oo. lin» .ou i o nui ni nt .Ho vendus d ois l’.-sj.n- 
mais elle n’avait rien pris qu’une tasse 1 "’A ''‘‘° n,”K” P'" :-''ciitu- c- ni|«.Kmc.
de thé.

Et maintenant encore, à la fin de 1
cette teirible journée, elle lestait . .

«. mme nous i avons dit, ecra,ce .sous A Montréal -ln.*z Joli N I.ovei.l, Ou p nd e.. t'.-him^-,lc vi il; h nmcliinch
a douleur,, mais ne soupçonnant pas Eipriineur, No. 2>, Rue St, Nicolas. ‘ ..... ''
°J.Jcnl (1111 la menaçait. Elle était A Trois-Rivières, chez E. STOlilis, 

as.»t ,e.sui une chaise basse, la tète Eibraire ct chez l'auteur soussigné, 
posée sur le i i t. et tellement étrangè"
ie aux impressions du dehors, que* A. L. DKSAULN 1 ERS,
hi porte s’ouvrit ct que la chambre Avocat ,--« ca-vTvrr^ir

”‘>l'ldc —*> — »•« TroLi-Kivièrcî, 1 Octobre, „„ .
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AUX l’ilIX LES PLIS II Uni' ,
LOUIS HF.KGFR JX 

Trois-Rivieres, 2^ Septembre 1S77

Le IVr f, Kg»n a fuit unefétude HpècÎAlo do 
lu rupture r.t hch bilenta dMiritfués ont fit*. 
coiirounén de «uccèfi.

Sa longue ct hcurcuso «»ipérimer n. :éti 1* 
cotise d'uii rtiiikI nombre do K«6risoruBï cîiot 
le» vieux et Ich jeunes. Il n’a jamais fruUi 
lorsque le renièdo a c U: appliqué n temps 

A l’IioDiieur duce Monsieur noua 
licurcxîx d’attirer l’iittcnlion dc nos l-.u-erw 
sur le certificat Riiivnnt, donné par un 
«leur do profession cn faveur du Li Himù* 
Impériale du l’rof. J. Y. Ëgnn, qui drm?u 
pleine et entière satisfaction. Voyez l’ttuuwaçu 
dans une autre colonne "

HAMILTON, 18 Juillet, 187»- 
U filin, 1878x14 A«ûl.
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COMPAGNIE D'ASSURANCE
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0 00

Capital, •
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Dépôt nu Uauvernoniont, coniptnut,,.  ............................................... .,...
HON, JAS. SKEAD

$1)6^09.

¥- JAS “stffi5S5.H-
DIRECTE' RS A MONTREAL

Ma. Jko S. Him, Maire, Rivière £t. I icrj j.
>r. Gagnon, Ci atnpluin.
il on 1*. A» m 1.111, Ai. J*. J. é id, rn.ii

l«. A. J 'ici ij.»> >11B 4. *
A.l.» (IXitOT «. C Hf o*

».n, ltt. 1*. I oï‘m t. cbhw il.

( n bon moul'n à farine un moulin :\ s»*ioet 
u 1 iiif'ul n lia d. a i et autres • éptudnnocs 
finies » ur un bon pouvoir dVu », dans le Sème 
rin:. de . liuwiu gau sur hiUivièro Yiviiaehiche ( 
à d-* x milles dus mines do fur, lu tout offert ! 
pour §2300.0»* av c conditions faciles
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ROWELL & Oie., 10 Spruce direct, 
ou ron peut controct» r âl rlf 
des annonces pour ce M r 
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NOUVELLES DE FRANCE.

cation à l’Université de Cambridge, et 
y développa les fortes et solides qua­
lités d’une intelligence singulièrement 
propre aux travaux de la science et 
aux grandes luttes de la vie publique. 
Il a passe sa jeunesse à voyager et à 
faire une étude toute particulière de 
la numismatique et de l’cpigraphic.

C’est dans ces patientes recherches 
qui mettent en mouvement toutes les 
facultés de l’esprit, qu’il a contracté 
ces habitudes de précision, de netteté 
île vigueur et de correction qui lui 
ont egalement servi àdcvetiir d’abord 
un des archéologues, puis un des 
hommes d’Etat les plus connus de 
l’Europe. Sa carrière politique ne j 
commence, à vrai dire qu’en i^Ji. 
En 1865.il s’ctait présenté c©mme can 
didataux élections dans le departe­
ment de l’Aisne ; mais il avait échoué. 
En itS/O, il avait fait partie de la 
grande commission extra*parlcmen*' 
taire tic décentralisation présidée par

M. l’ope, ministre tic l’agriculture, j ha Villa la plus rirho dn monde, 
qui lui a déclarée que le gouverne-

.r.vaan

eu r,c coninui.

ment allait faire revenir tousses agent 
d’immigration et qu’il n’entendait

Eranckfort, sur 1 
de 100,000 habitants

i #
MYSTÈRE,— Le Globe annonce la peuvent plus servir. Le fe

T, • .. ......... » mort, dans la petite ville allemande muniqua au pont; mais hcurriïr!'
i en . *i n p<^. (. d Uhenbach, d’une femme qui a été ment les habitants du voisinage vin­

?.. ..in'! I j.11’1!11 a cc moment une véritable r<“U l'étéindre promptement. Un
irgé d’horloge s fut mis en piè- 
.on cont :nn. L’ingénieur et L*

terres : c’est h\ le seul encouracrcmnt
qu’il leur est permis d’espérer.

M. Ekstrumer a quitté la capitale

d’eux posséderait 20,000 marcs, ou 
environ $:,< 00.

Eranckfrt est comme un rende;:1

;r

le meme jour avec '’intention de ' vo l,s du capitaliste- et de gro bun- 
s’aboucher avec Sir Hugh Allan pour 
faire transporter ses Immigrants.

— Journal de Quelle

NOUVELLES D’EUROPE

qui ers. Un compte 100 Kranckfor- 
t >is riches de $$4,000,0 >0 à $5.000,­
000 ; 250 possé 1 tnt plu ; de $ !.ooo.“ 
000. Le capital des institutions de 
banque est 
dot
l*C:
po^ette p:us cl un qui 
merer, son industrie, c sotil cou idé-

hi train 119 ont échappé 
nuculeusèment : les signaux. 

, t . t -s avaient été donner; mais
bois étendu de environs cleE r.mcfort ijs n’ont p.i ; été vus. Les débris ont 
Lue vieille daim: descendit de la voi- été enlevés vers cinq heures.
Lare et les laquais remirent entre ses 
mains une ravi -saute petite hile avec 
laquelle elle s’enfonça dans le boi-;.

“ Après avoir remis à l’enfant du 
pain eide i.i viande enveloppés 
une serviette de la toile la plu

Main 1U <i 1 l.ii \
' îI <U l’.'s- , l'ert

cinq 
B !

Paris, 6.— L Père I Iÿacinthc dit 
l’Oison, à écrit à Mgr. l'Archevêque j rablement accrus depuis lei.iblk-c- 
de Paris, pour ’.’informer que lui, ; ment de l’empire, auquel eiîe a fail

a;moue est e..t;me a :!!2or»,000,000, 1 a\ 1 . . 1 ,, / , • , . 1 ,.................. la vieille dame lut dit: “Attends-:lotît II: maison de ivtdh Mu d, mu ou ; ;• ... • • . , ,4 . . , , . moi mi q ue K j ucs instants. Je retourne :
' » , J11 d 1 J la voituie et te ramènerai taso vue nais cl un quart. Soi. coin ,”

* . . * ... m».»..

tierce, son industrie, sc sont cnn .idé- .. m...* n...........  . . . ,, r

v,i:it. J U'Ji:r -sti .ri, 
■'*»:> vit, V *rti* •

yuo, llattcmchî .I.îCoj u-, KUt n< \U‘n ,
.... .... V,.VSur“r ’* 1 1 -stomie , c*t il-h i ins

t1 u ‘u ' 1 ! ‘S ». I II -i in.-H-M ♦*, 1 ar I •« ( L'ii.ci.ua m r j -
is clans lîu.iKfsxa i:r Pi.iic.tnrKH m; Du. 1 iaitvuy 
IS fine, sulls éprouver iliniouleiu* tuvoe !.• j,i,ltS ,r*.;ln j 

•* UCi\-S. '

NA ISS ANC K.

M. Odilon liar rot ; mais scs principa- 1 lyacinthc dit l (.lison allait piochai- ; une violente oppo.iti.m. On se rap- ( 
les préoccupations étaient tournées |'lcmenl °Ob!.r une cgiisc reformee a , pelle qu’en kS66, h'lanchfort. ville t 
du coté de la science à laquelle i! 1 a,?p- vu qu on ne veut pas de scs , abre. a résiste a tome ann.-xion ; i , 
avait dû d’entrer à l'Académie des “reformes _ en .Suisse M^r. 1 Arche- fnmt que le -enérsl l-aiken-U-.n en- | ,

Mat -ede n: revint pas et l’enfmt i h.n cell’* ville, le «S courant, 1» 
iTi ^ pendant trois jours dans la lbrèt, Dame de M. N. E. Lajoie, Marchand 
appelant “ maman ” et Bertha,,f Le un (l*s. 
quatrième jour au matin, elle lut 
trouvée par une paysanne, qui la

Inscriptions et Belles-Lettres. Si nous 
avons insiste sur les études qui ont 
occupé la première partie de lu vie 
de M. Waddington, c’est afin de faire 
Ressortir l’influence qu'elles ont exer* 
c3e sur la formation de son esprit, la 
tournure qu’elles ont donnée a son 
caractère, l’empreinte dont cüe.n ont 
en quelque sorte marque sa forte et 
:éricu>e nature. Arrivant à la vie 
p11bliquceniS7i.au lendemain des 
désastres de la France, dans ia matu­
rité de l’âme et du talent, M. Wad­
dington a traité la politique comme 
il avait traite la science avec une ter- 
metc d’esprit, une élévation d’idées 
et une conscience qui ont fait de lui 
un des ouvriers les plus actifs de notre 
1 éo rga n isa t ion nationale.

I.' ('onKoniplion jN-ilnu» . . , . * 1 ' * * ' " » • 11 j • li ( •, J
potta clans une mai-on du vidage i.i • 1 «lu .i»*r.mi w. •n are

INFORMA FIONS.

—Voici la ligne de conduite que 
)a République française, organe de 
Gambetta, trace au nouveau ministre 
de la guerre :

“La première condition qui s’im­
pose dans le ihoix d'un ministre de 
li guerre est que celui-ci possède la 
confiance entière de la majorité par­
lementaire j il ne l’aura que s’il est 
fermement décidé à mettre enfin nos 
lois militaires en harmonie avec la 
forme de notre gouvernement. Il 
faut que l’exemple parte du haut si 
l’ont veut faire cesser les tentatives 
contre “le respect absolu des insti­
tutions et des lois.”

“ Rest une autre condition égale­
ment indispensable pour que le minis­
tre de la guerre puisse briser les ré­
sistances des bureaux. 11 n’y réussira 
que s'il arrive au pouvoir avec un 
plan général nettement défini, avec 
quelques collaborateurs partageant 
ses idées et ayant les connaissances 
spéciales nécessaires pour occuper les 
diverses directions de l’administra­
tion centrale. Il faut en effet que le 
chef de l'armée soit entouré d’hommes 
sur le savoir et le concours des­
quels il puisse compter. Sinon, il re­
tomberait immédiatement sous l’inr 
fluence des directeurs qu’il aurait 
maintenus sans s’assurer qu’ils coopé­
reront à l’exécution de ses projets 
arretés. Avec une volonté ferme, des 
directeurs dévoues et capables à la 
tête des divers services, et il peut-être 
assure.qu'il triomphera enfin de l'om­
nipotence si souvent néfaste de la 
bureaucratie.

“Enfin, il devra clore la période 
de préparation qui se prolonge d’une 
façon déiisoirc. Il fera disparaître ces 
commissions quati éternelles dont 
on ne voit jamais les travaux. Sans 
doute, il sera oblige d’en créer quel­
ques*^ net pour s’éclairer sur certaines 
questions sociales ; mais il fera bien 
de les composer d’un très petit nom­
bre de membres et de leur donner 
une duree limitée. Voilà plus de sept 
ans que l’on étudie et que l’on dis­
cute les principes sur lesquels il con­
vient d’élever notre édifice militaire.
L’opinion est faite sur les détails et 
l’ensemble de la réorganisation de 
nos forces nationales. Le moment est 
donc venu de faire passer les projets 
de réforme du domaine de la spécu­
lation dans celui de l’application.”

— Le général Gresley est le dixiè- 7 „ „ . , . - . - .Y* 1 l-a maison de commission generalenie appelé nu ministère de la guerre dc Ho ct Garclincr.de Mont-
dcpms la chute de 1 empire, c «t a ^ sllcei,L,lc tle !a maison Hossan-

vêque a i Ligné répondre à l’apostat 
ct voici sa lettre :

Monsieur,—J’ai reçu votre lettre. 
Cet écrit denote évidemment que j 
vous êtes atteint d’aliénation mentale. 
C’est le juste châtiment de vo* 
erreurs.

“ (Signé.) Grü.ï RT.”

tràt à la lète de *on armée, en impo 
*>a/ît une amende de 31,000,000 de 
florins.

VI* 1U du
'1 . ■ - ,, , * ■ 1 /1 • 1 . 1 \ î tel I jr (• (f;i jjS lu

Ol.Mil, OU la nctltc fille coucha une hl>\ '. :u n:* * *1* * I UM 1« m-itiïr- (A- gerni' • et
nuit, i.e lendemain matin, aprè lui . fl. ^■« \
avoir enlevé f beaux habit, ses-.a,s R „ QcZ
DOUCiiCh d oreille et un mcdnrlon en ' ,ln'' * v' l"»i"nm i-a dans .<• sv-.Gm .

.1 Vf •ir,""MW \4\é .. * 1*»« *2 «kV•
* - • ; ~ f • +•
•i 0 vu .>•• / J

Dr Mercère, dit-on, aurait accepte 
le portefeuille dc mini-tre de- cute 
parce que Jules l'erry qui } étendait 
à ce port deuülc, n’est maiiepue civi­
lement et ne reconnaît pas le mariage 
religieux. Trois des nouveaux mini*- 
très sont avocats ctciiaj sont protes­
tants. La gauche a complètement 
abandonné le projet de mettre en 
accusation l’cx-ministèrc de Brogile.

I.r R un eh .h:'dais
t *

rechercher les c.ui -o.
1

m rai-

AGENTS, USEZ CEC;!.
Nous p lierons un niî:iir<: île $1 0 par moi- 

et leurs <IC*pen>eH h il»--* Agciii.-, ou nous leur 
ulloiu ronx une e< n.xuission :u's lil é u>, poi-r 
vendre m s imuvellen et éo nuautes invent uns. 
i\'uu3 fovmifi» srrirujr. Kcluml'iloUh, francs d •
| oit Adresse/. ;

tUllüUaiAX &. Co., Mumlitill, Miel».

Samedi dernier, vers quatre heures 
dc l’aprcs midi, la manufacture 
d'allumettes de M. J. A. Btuneile est 

devenue la proie des flammes.

UNE CARTE.

-0-1
.»• '* fcf. fî'- I ? — N

tout»**» jvvs • v-a so’.'fi'rnnt d*î riinriuilmmu . 
nein ru’iro*. crumps an*; m ‘inor»5 ou d; ns 
1*. -t- mm I». « o’inn •* 1 »i - i r u-es. douleurs f!;ùi' 
le (ii le< j îl t * stin • «UJ le l’o t UOli >lil‘ i - 
1.- l!f«i:srnnu> Pa.vcüa. end rAunr iasi- 
nnr, * I(‘ «cul r-mi'di* »j u'i i \ o • faut,
•in I r* soit n *' ni 'ri « ur «»u à l’ xtui'ur 
I! a (Mu'-ri 1 < m ilmli -s < i '!•• sus ems d s. 
O'il'i v* do r.'is. C *t ’i r**tive. ELe.-i v »-
lr. Vcmlus par ( ous Us 1 urii-.aeii ns.

t a mu e a 
de i'cxi tence 

ties moust iciics ct décia.re nur, • ur 
mille j.crsonne cju'ila cou -u téc . pa 
une n’a avoué porter cette in a’g:u: 
par vanit é.

i 1 donne le relevé • livant 
sons alléguées j>ar les porc 
veur des m- »u facile :
Lotir ne pas : c. ru er 
Lour ne pas s’enrhumer 
Lour cacher leur dents 
Lour cacher un gros nez 

: Lour ne pas être pris pou
Anglais du dehors 7

, Larccqu'iis appartiennent à l’armée 6 
Larcu (ju'ils ont appartenu il ’l'ar­

mée

ur.. en f.r

( >■ >
-> > 
A-

un

-) ,

boucles d’oreille et un mcdaiMon en 
j or, elle fut couverte de haillon*; et 
; abandonnée sur la route. La pur. ri 
enfant arriva ju qu'au vd age ch:

• Wcitikircben eu criant en iiOfigroi-, :
“ t )ù est maman ?”

Notre confrère raconte en mite que. 
personne ne com ronmt le hongrois 
cans fe pays, on la prit pour un- 
■ mdiante, et, conduite chez le juge 
ii Uifenbach, celui ci ia con.i uni; 1 ;i 
la pri on. ‘l’outefoi, sa gentille c et 
■'(.‘.bonne manière, ia .-.auvèren1. dc 
cette punition et, en peu de te np , 
devint la favorite du tribunal. Luis j 
la municipalité d’Ulïenbnch .se char*! 
gea dc son éducation et lui 
prendre l'allemand.

“Lorsqu’elle ut suffisamment la 
langue, ajoute le G lobe, elle révéla 
riiLtoire la plus étrange, hide ne se 

.souvenait que de deux mots “ Te- j 
meser ” cl “ Bertha. ’ l ike avait été

;iii' les poiunnn 
d. s p: 

••»!' l'Iiiq

1
nt 

I y 111.... -, . I:,,ls •(*
5 ’ • ‘ ' î ! î " ' * ■’ s p-tl*t 1 «Î.; (lr f,;
I! CI ( 11 • i* Mil l'ilîfl c f;|jl,|'g ' '“•I **, , ni:.!.; pndiU,v, <IU;
s-i ii n d <(»ni •i.Mit Innutrition i;t \ 
mil •.!■ s n..us (.pii est i, fon fi n mu-u-. |j,. 
“ le- l'iiihir • ,-f les .i-rimuvMo ,

uii-; : 1:1 ■ • , 11 is j n
d "(•••. .-f (pii rod ni t

•S-.'l* p'U
une

' " ikciiu à I dôcn- 
n,,u <t’ sa-;r>ÿii ionet 1st «1 st 11-:: ion.”

J’- 'J IV ■•.•.li r ;» ce d l.nl .ju- la (.t
l'I l •'* •' • 1111 u * t n • : ; • ,.» , •
•1 1 .v‘* i;‘ **'|lt • \V-f!-im: t la fou» ici, \\

./»
liû-'Sn*

i 1 I • I /•.. ( -i/.nofi !1:. 
■ /< jlvruc avec /.< ■•'

/ions
t

•i- runic 
a'" eh nu

l,i
</_•

t/a

,Prên“”6 "î".J n. r,omnm 
V» ‘ 1:1:2 ,,C'R * «uni À. if., cl v, „
i’a‘* ' ,ls s |d» n* «a i -u Prix
par l» ut ili ■ ; six po ;r $.»/,(). 1 v‘}

RL ap*

IA i* l'Xon/iwi r.

Un grand nombre d’Américains 
meurent aujourd’hui de*; effets de la 
I >\ >pep-ie ou de ia maladie du foic.I.c

. , • resttitat de ces maladies sur les masses
Larce que le prince Albert en pot- cinermcc avec son Irerc penaant p.u- e-t des plus, alarmants en leu- rep-

ueurs mois dans une cave 011 on te- dant la vie à chargeai, lieu de la leurt.iit
Larce que cela est art i tique 
Larce qu’il ; sont chanteur ;
Larce qu’ils voyagent beaucoup 
Larce qu’ils ont longtemps vécu 

ser le continent
ll]

ne ç;\

Le Mail, de Toronto, publie une
dépêche télégraphique annonçant
(inc le gouvernement angaus avait ,, , ...

1 . ,, , , l arccque leur, femmes raimentmis 1 embargo sur un chargemein
d’animaux canadiens arrivé a Li
vcrpool. Cette dépêche a e - e une
forte sensation parmi les export.item's

8
oo

c»rsrgemeiu ! parce c‘iu‘ils onl ]..s poumons fiibles 5 llans ,e? dcux V:iï> \ t,c-*s personnages
Larce que cela aide la respiration 29

Toute* les per;*>rnés srufTriintdcs «rreur* 1 de 1 oroulo. Lr. chavgc-ment coiv.ir
**t di,r do t.» j'iin' Wo, des 1» i -
bl -sses nervteits d>* dûltiiité, d’rxi roi-sanrs 
etc., j'eavenui wi reve-do «pd les é i , 
sans CTI AUC. K ENTRA. Ce r.-mide i 61Ô- 
bre a été Inventé par un mis^i niutiiv d.* 
I Amérique dit Sud Envoy ex votre Adros- 
soiia enve.oppu au Rev. J0S12ITI T JNN'A < 
fctition IJ. I.iblc Ilou.ie New - Vorlt. CTi'V.

'J Dâccuibru 8 781.

A commencer d’aujourd'hui, les 
malles par le chemin de fer du nord 
partiront de Montréal à 3 hrs. L. M. 
ct arriveront ici à 7,30 L. M.

Les malles c!c Quebec arriveront à 
4 hrs. P. M. et fermeront à 6. 30 hrs.

Nous attirons l’attention de nos 
lecteurs sur l’annonce de la vente par 
encan, dans une autre colonne, du 
résidu du Stock dc M. M. Craig é: 
Cic, par M. J. A. Gé!inas.

tait on 127 têtes de bétail ct ap 
pat tenait à M M. Crawford & Cic, qui 
ont été condamnes et abattus dans le 
port du débarquement, parce qu’il y 
avait dans le troupeau tie- symptô­
mes de pleuropneumonie. Ce t une 
perte totale pour les expéditeur*. Il 
parait que la compagnie d’exporta­
tion d’animaux, de Toronto, 1 ex­
pédié, il y a quelques jours un char1

Lai :c. que cela est ambre 
Larce que les jeunes femmes 

niaient ccia

Parce que cela c t considéré 
I’;

29 1 nail cies oies. Ik-rtha la lit sortir dc , faire utile et tu-Uable Ao-n
.t :l olvc' ct cc 1 ; cloute : devrait être. Ayez entière confiance

1 8 ^‘atutci!.1 aux environs de l1 ranc- ^ ct consultez les Lharmacien ; et vos
•imis et essayez cl une laouteillc de 

! ( ireen ; .Augti t k iower. Un })rompt 
j otifiig nient est a urc. Des millions 
de Bouteilles de ce remède ont été 
données à !’c ai, et dans tous les cas 
le ré ult.it i été satisfaisant. Vous 

origine*, j j,ouve p-.i:r c ayer, acheter une 
K,‘ r ' >nr 10 cents. Troi:r*-Jo.scn

fort.
Cette lii.-4oire, lorsqu’elle fut coït- 

nue. eut un retentissement énorme

hongrois vinrent voir la jeune fille ; 
-q 1 la presse et le- écoles se pas-ionne­

ar gout

481 
10 

1

rent pour recherche1 
mai.» en vain.

son

DO:
On n’a jamais connu que l'épilcr* ; domu-roU. . , i-

LTU de cc drame.

-• «£TTt- —

Une Fcsr; s?e a ;:x tût s,*»■ r

i ouiagemcnt au cas le 
pfu- i.". éie.i*. Lositivement vendu

j p *r tou le. pharmaciens sur le conti 
B.-rryer ! ttcnl de l'ouest.

28 Juin, 1S/8.

l’ne nègre *;e à deux1 têtes vient de » »
faire son apjîarition k Philadelphie. 
Elle a quatre bras quatre jambe.*, 

gcnicnt ci’animau:;, qui vraiscmbla- i quatre yeux, quatre oreilles, deux

» -.«v,, in iir, ç.1, nn« i r. i.irj noox, 1:1
râper binding; **Christian Oaktoy'H M il i!;«■• n .-ri 
l(<»<)k. in i*»ipf*r blnitin;:. nml n üniupln c'.p/ot •• W,...» , 
liouHttliolJ Muruzin»'—:.là po*:-j,a,.l. !• r or.îy li.) >• r.: i 
in money, or in nno-cent p.,si.u*o Muni:.». Ar-.-nta 
want«*a. Mn*l lilx'rit t. rim. Imt notlmiy , nt i> • 
Aiidrew S. 8. Wood, Tnbuuu lîiiiùl.ntf, ;,c\v V u:l;C.y

bîemenl, partageront le même sort 
en arrivant à Liverpool. Les expor­
tateurs de Toronto condamnent le

royablcmcnl. X’cncz, je vous en sup-

nez, deux bouche; et deux langu 
Elle se nomme Millie Chri-tinc, ;t 27
ans, est née dan^ la Caroline du Nord, ,.... -.i 1 ? , plie, et relevcz-mot aux yeux de tous,gouvernement anglais de les traiter 1 de parents esclaves. Depuis I age c;c * , . . , • * . •

ainsi, parce qu il cxT.ste une maladie | deux ans qu on 1 exhibe ici et la elle Q . .. “ J
a été volée deux fois dair; un but dc
spéculation, mais cha jue fois clic rc

rx TRAI I* 1)1-: RKRRVUR.- *
fut un jour ap.K-lé en province. Le j 

plaideur jouait gros jeu. 'C’était une; 
grave cpie lion d’honneur qui était 
mi c .sur le lapin “ .Monsieur avait , 
écrit le client, j’ai ving: mille francs ‘ 
dc fortune. C e t le chifiVc des Hono­
raires (ji c i entends vous donner. Je . ,
.suis ni' honnCte homme calomnié cf- l,,î *■1 *• 11:1 ^Ugasin et deux Han-

< hub• < a uDiscr.

Dan:, la Paroisse de BAT f SCAN

parce qu
parmi les animaux des Etats* ! ni . 
Ils nient avoir aucune relation avec
ics commerçants américains, et ils vient à son ancien maître. Après avoir 
prétendent n’avoir expédié en An- ( fait le tour des Etats-Lnis il y à une 
glctcrrc quelles animaux de pre-j diz,aine d’années, elle fut emmcncc 
mière classe. M. Crawford admet, ’ en Europe, dont elle a vu toutes les

dire le 4 septembre 1870,
Le 4 septembre 1S70, le général 

Leflô fut nommé ministre de la guer­
re du gouvernement de la défense 
nationale. Le 14 septembre suivant, 
l’amiral Fourichon fut délégué à la 
guerre près le gouvernement dc Tours. 
Le 10 octobre de la même année, M. 
Gambetta était à son tour investi des 
fonctions du ministre de la guerre.

Le 5 juin 1872, M. Thicrs confia 
ce poste au général de Cissey, lequel 
eut pour successeur le général du 
Barail, nommé par un décret en date 
du 25 mai 1873. Le 22 mai 1874, le 
général dc Cissey était rappelé au 
ministère de la guerre. Le général 
Berthaut lui succéda le 15 août 1876.

Le 23 novembre 1877, le maréchal 
MacMahon plaça à la tète du dépar* 
tement de !a guerre le général Grr 
maudet de la Rochebouct. Ce der­
nier n’occupa cc poste que jusqu’au 13 
décembre suivant, époque à laquelle 
le général Borel était à son tour nom** 
mé ministrédedâ gifcrre.

—M. Wrlliani-Hcnri Waddington, 
premier ministre et Sinistré des 
affaires étrangères, qui prend la dircc 
tion du cabine*, a commencé par sc 
faire un nom dans la science avant dc 
s’en faire un dans la politique ct dans 
la diplomatie,. .Ne à Laris, en 1826, 
de parents d’origine anglaise, M. 
Waddington alla complete» son edu-

gc, de Laris, a suspendu ses opéra­
tions. Son passif est dc $ 50.000.

— Une troupe de cent cinquante 
personnes, comprenant une colonie 
entière dans le district de la Gati­
neau, partira dans quelques jours 
pour Manitoba.

Une dépêche de Saint-Pétersbourg 
nous apprend qu’il circule une ru­
meur dans la capitale russe que lord 
Dtiffcrin a etc nommé ambassadeur 
en remplacement de lord Loftus.

classe.
cependant, qu’un certain nombre 
d’animaux des Etats-Unis ont été 
mêlés, à Lortland, aux animaux ca­
nadiens, et c’ot ce qui expliquerait 
la condamnation de tout le charge*% J
ment.

grandes villes. Elle chante bien, dan­
se bien et parie plusieurs langues, le 
français entr’autres. Les deux têtes

les «à an r/leep.uiiesreposent sur les
droit, et quand elle veut, elle 
les fait joindre ct cogner l’une 
contre l’autre. Elle fait parler les 

| deux langues à la fois ou seule ii son 
Voici l’ordre en conseil adopté, sa- j g,*c. Un des visages est masculin et 

medi, ct sanctionné par le gouverneur , l'autre féminin, mais les deux voix 
général, concernant la maladie du se ressemblent. Elle-peut donc parler

73- » «•

bétail :

“ At
gieuse sévit parmi les bestiaux dans

la vie.
Bcrrycr arrive, sc fait conter le 

cas, et. conformément aux us des 
gens de robe, empoche les vingt 
mille francs. J'ajouterai que le puis­
sant orateur n’était point cousu d’or. 
C’était la veille de la vente d’An- 
gerville. Bcrrycr, qui s’était pris d’in­
térêt pour son client, plaide comme 
un dieu. Le client sort du pré' 
Loire, à la face dc toute une petite 
ville, p1 us blanc que neige. Il em­
mène Bcrrycr chez lui.

Une jeune fille douce, belle ct un 
peu grave, sc jette au devant de l’ad­
mirable avocat et, incapable de pro 
férer un mot, le regarde en pleurant. 
“ Je viens, de rendre service à votre

gars ; cette propriété est bien située 
pour le commerce. Conditions faciles. 
S’adresser au propriétaire soussigné.

N. MU RL II Y. 
St. Stanislas 

10, Lévrier, 1879,.—4 h*.

•5Aï.SON A LOUER

1Ti«i niajrn;fi-|U*.* muiso'i à troin silure
nie Ru Platon, nu ivfois occupée par M. .J. U. 
Ritl t, in 1i.1l -iHti! «.ce 11 .é»* par M. 1* Nourrie.

1\» il* plus ampl s in formations «'ml rosser »ia 
Roussiené.

.). li. IUT ru U.
Trois-Rivières 3 février 1879

a
A. rr A. "R/ TU T3I w

comme deux femmes ordinales, cl il x .. . ,,. . , , 1, , perc, mon enfant, o:t Bettyei. \ ou ... r
Attendu mnine nnlvlie rnntn- n est pas surprenant nu elle ait deux A U.m-%-.\ticnciu qu une muiauic conta | ^ i( ^ti • , > t lez-vous me permettre dc vous Irai- ,] U é ifl S

ici un c ! I vfaces ! Elle marche «ur sc r, (juatae
certaines parties des Etats-Unis d’A- 1 jambes a la fois ou sur deux seule- 
mérique, ct afin de prévenir Tint**o— I ment, a volonté, 
d action de cette maladie en Canada, 
il est à propos de prohiber pour le 
présent l'importation en Canada de 
bestiaux des Etats-Unis :

Son Excellence, sur la rccom

—

FAITS DIVERS.

manclation de l’honorable ministre dc BIC FLEAU. Le fléau qui cnv»mit

ter en ami, en vieil ami ? Vu; 
pel it portefeuille ou ii y a vingt mille 
francs. C’cit votre dot. Une honnête 
jeune filie peut accepter une dot d'un 

I vieillard. ”
Luis il depose ’sur cc front pur un 

gro» baiser, bien chaste et bien pa ­
ternel, et se retire.

6 Cons a 'j 1 u Ji

•M’OUR LE CATARRH
V/ u- •

tions
années du règne de Sa Majc té, et

Il existe beaucoup d’inquiétude 
en Europe nu sujet du sort du pro­
fesseur Nordcnskjold, chef dc l’cx- 
pcdition suédoise qui cherche à trou­
ver un passage au nord dc de l’Asie.
On craint que son vaisseau, le Vega, 
ne soit pris dans les glaces dans le le preesnt ordonné que dès et aprè; 
détroit dc Behring, loin de tout éta- le 
blissetncnt .

Nous
qu’un Suédois 
venu au 
fai-c des
vernement fédéral pour encourager [rJjs mojs 
une nombreuse émigration de Suc 1 H
dois, ne demandant pour cela que viNGT-SIX
leurs frais de voyage, de Québec au Nouvi.rl. s a lire, i n . cé fF-niTÉ.

’agriculture, ct en vertu des disposL cn C(: 115 '«ment la Russie cî. qui apiè> 
ions de l’acte passe en les 32c et 33e ! Us dernières dépêches d lxurope, se

dirige vers l’ouest, est, dit-on. la me- »1 .....

7. bien <•■»' »;»j îîis HCé
V' l '-jul JJmjjJ UÎEOfîl ^12!* (!(t

?.é i im'ul - * 075^. ï< udoiitsol 
.. J. 11. IIaupim;. Ks(|.

U t c , v lia.k, Ont.
(*ii ;; Movniit:: ! ! y :i :iiiiU‘ii.'i:it. doux nim

votre •• üo iii-d»? iiMti>in:u;| pour lo Unturrlie,
in't 1 ■ t • * 0 • * - > 1111 • 111 i • 1 ■ 11 ■. >i j’ui tiint r«:t ar il vouij 

. ... . «mi donner de- iiiuivullo.s, c’était pour m’.assuror si
I KUKI R LL ( ’Of .LI S11 )N.— 1 > 1 mailCIlC r cat ch: pouvait me K'o-rir rudicilouuMit. Il

, . 1 r . . . . 1 . a. mniiitou iur do mon ilvvoir de vous raconter lus mer­le train d c liei m», 14 sui le clicmin voiiioix oii’cts (iu’il » irmiuit- «n moi.
dit “ Canada Southern ” K'!""1 “,al ,lü 10,0 I‘,u'intitulé :“ Acte concernant les mala- me maladie qui, dans le 1 5c siècle, dé- de fer un uumu.. üvuu.u.. ^ nu „ m«.o > w

dies contagieuses parmi les animaux,” -sola le globe. On pense qu elle a pu> • • *• ^ • ■■ • „ , ' . ‘ roconmi «uio jvtnis niiiiw*. <io cc torriiiio nml*
1 • , i , . «-irîrrin^ «-n Uliipr rn l a i ; environ de “ UVOUS Cl'CCK U etlVIfOn 11 II .1V prou v:i is Uni «le mnl:iiso(|iio J« nu pouvaïfa bien voulu ordonner, et il c.^t par origmt en uiit.r, en » qaa* ei,vl,c,u . * , . , ,, 4 , w..n__ i tro vor do posture. j’imiiMios étonncuunts si frf-

î 5 ans avant qu’elle ait fait son appa-
• ■, ' \ . » p . i , , f , » i . iro i vor uo ih . . ,mille et demi a lest (le W Clldllu, et innsut.* ip.u J’on per-luis lu souunoil.> .IVtuib

«lo km* ton r n«-i- sur mon lit : r n’ai j’é tais dans urm. |;iu.'iiiuiuumiv(.pi(. uw -j ....................V, 1 . , , , \n «lo 'oo tenir n^sis Mir uion lit ; on:-n J etuis (lulls uno
* nremicr iour de février courant rition en h.uropc, et c'- le sc vit du- i fa locomoti\c s est îcntiuc pic> de la u,,,, impos.siiiic. (ihuhiI votre a «ont vint îi 
. picmici JOUI UC IC\ I ICI cornant, * * ^ . * ’ , . , / t M* inn UVli-and nom* m-endre de lYnil WalUoriown, un Août 1S7Ü : je niVn procurai tropimportation tic bestiaux des Etats- rant 25 années, pendant que les sc- j station \\ canin» poui piuuucuL i t.ai ,MMltt3l!loi.. t|*CI,JlvI,iH h pninu pris lo quart»iuojo 
. . , , i ‘ ’j v, . i,,. I 'l'in 1' cc temiiS le convoi .spécial ressentis du soiilintuiiiunt.o uiunnd i’ononoonsom-j ms d Amérique dans ics provinces cheiesscs, ic.s înoadatioub, le-*, tic.n t cita. - i/ 1 . i...... houtoiiios ot un tiers, jo(iisenniinmii »i onpro vi

present prohibée pour une période dc % 1 1 * k • ** — — ■ * ---------- | • r * 1 « «| i un iipj'Uiiu » niait nu» » i»
quelle se propagea dans les territoires détruits, et un s erre’frein du nom de i,.... vous aumbiun.^.^

____ ____________ russes. On dit qu’en Chine 13,000,000 Geo. Tyler fut gravement blesse. ^
C COLONNES p’AVis OIJ ur. hommes ont péri ct 24,000,000 dans La locomotive du tiain ai rivant

Nord "Ouest. Oil iis ont l’intention Ba ; onne rèputulion l.-> ^ IJrown’s Rrt’in hml , t .M"cn îyjrope, le fléau c
d aller s établir. M. Ekstromcr a eu Toux, et Main lies do la üor^n, le» n rendu* 25,000,000 dc victimes,soit u; 
une entrevue, mercredi, avec l’hon. favurablum nt cûljbns. • ' ! total de 62,000,000.

las autres parties de l’Orient, pen-
emporia 

1 ch i TT. c

W TINDALL. Ministro Métliodinto. 
Port l'ïlîfin. (»nt.. A"„t ’/I. 1 STS.

% Du m ai idc/. •• Little iolil’s CoiistitMtiou.'il (iitarru
entra dans le char du conducteur ou Rome iy et «’on *.r:nc). ),as d’uutrcs.
, . r • ' i i , i r T. .1. R. HARDI Nt* Dominion Af?ont,était une Tournai e a charbon et le feu itrociivii o .Ontario.
prit. Le char ct la locomotive ont etc rô u j;0utoiiie.
tellement avariés par le feu qu’ils rie Achïtcz-la - - - - - Essuyez lu
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La vente aura lieu tous les mardi et 
samedi à dix heures A. M.

Le tout sera vendu en dé.ail et

sans réserve.
.1 b .A _ C ;

LVWTIT’K.
Trois Rivières S Février 1<>7Q.

I >..«•:.! \îûiiî«

1 r. iMuiiXTiKio iNM’iiecAN t*«t un pmnrt l'npicr 
N(iuv«*!l«s I leluli'iii ul.mv ck* l'rcuiiiTo (.’lasso, 
«•«•lit «-iiiiu t soi/.c l’a”« s, i m pi m»; dans lo plus 

. . . ,. , Loan Mv'c, al omlinuini iil illiuUrô *• d«; üplon.
.,,»••• ' . i «J v.• r-- «..• *« r ; «-i-i m : • »‘L* «ruvur s, rc-piv. ntaiiM.s m vont ion < los

«• >i » > 111 -r*;:* 111. «t • lu «11 • p4i«» s o«l- lu l.ivio- iuiUv.' fi... lira, «i • .| |„ lu- njn • en :*-ra -« nilr plus nouvelles rt los plus lôeents pi’o^rè»*
rotin 1 .< »n t ». « 111 • * *i i « -1 « t ausnis «• à «-vi r «-Il Av«.:niv famille* :r m t-i.o- «I • - «r-» fit repu ri r 
jnsti o, 1» uiuii.1-.-r s • ; vs. lo «lilDavi.l .-.•«. r: i«;. a , c .:«• Irnis, «i«ui» lu voisina• , « . « .• • 4» ^ ' * Il • 0 m ! 1 O 0 • • • 11 » ' i11111*,

a!‘* • •' v’J ’'' -u. Pour j«l«i* auij»!c mû ri.i.ilion «*n p«îut .-.’««Itvi».-cr
Lu «l« inan ;• i sso a, •• i vu-, i-jfti'iié une ^ 

a«-ti u u m- ar.ition «l- Lions c nt:o lo tlél'on- }r’ '*V V A!‘dî i
uuur. l-n:: -* O ni

JOS. A. GRENIER
84— RUE CÜAMPFLGUR—S6

Prcscm'cn f:.cc du depot du chemin de 
fer, Q. M. 0. & 0.

« ans |ok Aitn «-t Sciomu'K, « oiup ••nnnt dos 
î’.iits Xouvoaux «a IinôtoNSitirs « n A^riou'lu. 
n*, liortioultu •*. Vio I omeMujuo, lly^ii-ne, 
l’nmiôs M« «lioiiux, Si ioin * yooiale Li toiro

Le public voyageur trouvera à cçt 
hôtel tout le confort désirable.

Ne pas à tout heures.— Liqueurs de 
premier choi:;. Le tout à des prix 
modérés.

LS PLUS
L’ne bonne écurie et voiture de

Natuiollu, (îôolooir. Aslronoinit*. l)?s Ooiils i i . ,
• MÏÎ « unie . S., n i-’ ?*• u’y n ;• H11 f pialiques «lo lu plus 11 uto valeur, par «l ôini-' l°Udge poll! 1.1 COIlimoUKC ÛCS VOy.'t- 

A. J. hl-'-Al - X LR^. «i *i- ou ou !’ i.- »iu .;i. biiMi nonts coriv.lins dans t lis les «lépiirtomonls «lo geurs.
Pr«»ci'i«Mir «!-• lu iloMiaii.loivssv* ! 

Tiais-Rivk'T- s, I»«J «!«•«•. ni l*ro lf"S. lin.
.M« rilSii o. 

1 i i* v otnliro 1 7- -•

te m
V- ‘\'h h'ûnuitionpii» ia,|,,,’ s t;nMi,s' *-:‘n Uî

clou -, puuar.s, ooi >, A r- •
r*
le
guérit très pronu.H •t «n m

•_-sont soi; m'- îP-u vs 
I nt «diesI P-A l'fll''1 . .jf ;< !";i ...........

S, -ni spO -ial. ... .1. I--* ««««"N -*'•

LCOLCR ECORC

«rinl nnor 1h,J tr Il .......................... . , . . . ...
i r,n nl vt uéi*ii toutes sort.-s «. ud..«nnn «.ions ; c hiy(.||S ,j . |tl p. 1»1 :c u p - « ' •«
vt, «l iilccres n ra «]«i i u n ru miijoiirs cfinim • pur lo l»:-i •«

__ . io.* sont sou îip'i'urs h "ur- : pusse nu as « riiun nt «i’ • r* • d • L" «L'-'fi |
_i_e.no r ^ r«,;n*Mle. Au« :xn cas * b*- p«-iii su«.-u r «■*, «l«; |u«*m it- «p ali**', * t «p. il
7. 'u'chr-'nitlUO petit rôsislor ;ï SO « Ii.a;ct «..ainu ■ a .«.ujians à i«*^ v«mi«I « au,.1.- I,. 
ia ° * ; prix Aims iiu’ttn a sm im-'nl «.«.n ulôraldo

ru
ti
oui a ml.

V fine s pnfDes «uroment $»<-
lies par son «Miipl-w.

Tlfa.,x o H ins. il est. müis ôgîil p«ur 
pnrïison |)er:u:o.«:nïo.

-nig mn-'t <1 Tontes r ort jf- . 
Pour .es maux il sr un 'p-.< ili«tu«\ Il u sauve 
des .rlitain -s •!«' vi s !pu\n-l t.ms 1 - nul»* s 
r-riiô.l •' ou: «’•«.•Icmics u ai." tel* 1«* suujÇ «lu !,e/. 
d# l’is’omuo, «1 -s p..unions OU ai lient s.

M fix • {'* -on , H«a, >• '«ui-io
et Jlli’im itisin • sont tous égal m n» soûla.

l*ro\ ii|.*o d«* Qui-lier, ) 
l);.tn «I - iro *-i;i v i « • i ■ s , Cour Snpéii«*ur .

No. flfiS.
naine Ad-lia Flf iy. «I«• la parois. d<* ’u 

U; vi r«-- ! u- up. «• ntis" •! otn !! ««i
-\ I: * • «• Voisar I ////>/.'■ !i«*iiri \*o s r , « " • 
in * «; nt «l«- la «lit • p r«.is c «1 n iv
r - u I.osio,da s •«• «lit d.strict, «lu- n’ 

«a r. .■}«.• .* a ».s r i «i i 11 -»l lo
1) .and. -s :

V s.
I.-.tii, II«* n \ isn cl, ««.min i(,.inl. d>* n* *

1 .«■ u, I)ct n«l- i;r.
I ne a- Pou e*i r m ati«*u «le Li n- a «

« n coite a s«*. vap. -r ni lo lo ;\
«* jt'Ui «i av il , io In*io.

a i. i> • s \n.x:
I « m• u • nr «.’•• I . I » r.i tiH i• ss. . 

vi . .11 ma. h 1S7 *,
« io. 18 P.

mt MEOECinE
DE

Une visite c:,t sollicité.’

). A. GRENIER. 

Trois»Rivières, i) Sept. 1878.

-------- :«>:-

1) t | V V T P V En connection avec
I .4 1 li .4 I L « ’ I j- e .-n « t t i B 42 <• | i«*4l

• r
lu ID

«l’é* tu » *• p «>i:r

un;-
nÛi

Q i I i .j u
«v f no 0L - l ùo 0

:

6
An d •là «le cent nulle |. ui!i«*s en inui i. Il 

11 j« 11 «n eo s « j u* n« «■, 1 Li «a i an t pu- j
tr «ni: • «lu ( uli it pioni 5 «1 • t isluio- tous !
c« ux .je.i \ oudr ni oi«'!i lu fuir.- u «• v i -il \ 

i • pins le soli . lu* «-L1 t a d Vri «II*
: i*. nipoi t «j'.i •! le «pi n' i é

li p r-von Q
u

r,1
l ü

r, L* u 
U "J! i

litüKv. Iviiiftir.iucNrwr «*,1<« bdiiIuko iTi-r«mf- 
tintin'-m la «lotilctir lu plus* umwo. Lvriovi.r. Kx- 
•rjuurccrau.KT ullu es, lo tiutillour Ltunuout sur 
la terre.

PAIN-KILLER
Uiurii Rîitîntes .Soii'I.uiis ?ti Toux.

PAINKILLER
ÿcuisco l’Astlunu et la l’Iithisio.

PAINKILLER
Api, i ront'-,«Îinunt «lalc.i cas do C!aa!£ra «4 

Entrailles.

PAINKILLER
Guérit los Chanerc.* dans la boiiohuoi î'ostotaac.

y*;, n

• •Si <r ro n* Ci en
C v ✓<ê

. t: !(l /.
/■
Lrj

•V v- • i. •» , j
r #

R-t un romèdo Souverain pour la Diptherio.

et«iu!ii«*s; « 1 itts 1«* eonun *re *i«*p*i s 2 1 aUM, 
I, nul cil «'I ' «i- snti'iat.-* ton- les

et souvit.it guéri- ra«li.a!ei«.«*iil.
I XT v 1 rôti- de tous «leur S «pal eo,»- ce « 

uni ss *nl Io En.i’s •’ cr. Mît «In Nomer g«*f.ts vu «,.i • eV-t ut «, x r.n 7 et ,,r pare . , U**
/h.-I.h: ree-lnman lent duns 1 il» rati u *. ec««r-*e -t cela oil c «les g.i.a.i les cxl «- p-
Noii- avons des lettr-*s «le recininaieliitim» li u iiu les aiixi-tii trtir..
«7 c .naine-* «lu md-.-ïis «pii V.-n serv-ui,.; ALFRED PICARD.
Do plus iîk lo rec«*it inanu n pour -r-enliu-».
res «lo toites sort-s, es.juinain ie, maux «le ^7.-, | ^ ÇVFS ptl F? î\ ’ 3
s«, ge, nmyglale*7 enrtees, «lurrhce impL* «T ‘ ^
«•liroHi'iue,* cataniic p«.nr Lap, i il est un spé-. 1 roiRivières, 15 Janv. 1879.
cilic, «tug‘lur S, pietls ge és, pupil'eS ins.-e- 
t s, «L* inmisliip, *s. etc., mains r ,-»ulé« s, etc., 
cl certes toutes les maladies «i la peau.

Li > n r; * fl“ Toilw’t'—guout la *<tn&t
hilitt, r//«V«*.**v «-, cuin-nlc, « ou. iir«*s, «’•rapt ions « l 
\»()«iIoiis. I! donn «lu tou, de la l’oree « t «L- l«* 
fiuicheur t«> u eu sx,ucln»ruHt e.\t«a«,r.l naire- 
neul le teint.

Aux î Qiini v.a-^nrs* — ,Txtra’t o
Aucun eleven-1 ou ma 1 ni non «!<’- 

vrait «’'iro «uns c remède 11 es, en us ;;« 
dans toifcs !«:< étables «l • N«*w-VorU. Il est 
taas par-d pour 1 s entorses, I *• plaies de 
h'vn is ou selle, n■-leurs «• ratignuros. en- 
llures coupa,• s, 1 »• «*ra ions, sa gin-mcnls,
pnsunoni'*. « «* i*ju s, «liarr 1 e. i •>« »ti-, f roi* Is 
rte. Son action **st c -ns dér.dde. <*i a prouip- 
titu ,«; u soul igenomt 1- ««*n«l n«lispen a' L* 
aux eul'ivateti * Ks-ayx L* un • lois et vous 
n* p uriv/. plus vous «•■! pass r.

AVIS La • ond’s • XM*-«Ct a «’-lé 
imité. Le bpnaiticlc porte son 11 m, p.ind's 
hznract .*•<>«, i il- «i «'•« bouteili.t II est 
préparé par les seul s per.sor.ic-s vivante,
«jui aient jauni s su le préparer e«»tiv- uuble 
ment, liotusiv. toides . ut res. « V 1 le s< u­
r m«-do (’înployc p ir les médecins cl L s |»t-| _____
pitaux «les «leux i:ontiiii*nt.s

L Histoire et l’rjsage de Poil s Arrivée et clôture des Malles pen-
"R'-'X.traor.mmih uus ferine «u* pamphlet en- ; liant l’iiiver coaiiiiencant le o De 
voyco gratis «a s>.dr ssant à , ( ) T» ...,,,1,,.. '
ViXTR \C •' DOAIPA î> Maiden ; L«-muu. I«i;5.
Lui -, Xew-Tork.

2 Oc lo lue IS78.

Bure-,au de Poste
DE

4~x7 ’ o V r '* x +:tr Tfî T*r> T71 fzi

gbemiîi de fer
—nu—

DIVISION DE L'OUEST

fain (iî fît 0, li 0,& fi,
koutk la pi.cs coiatTE irr i.a plus

UIRKUTE A

orj;'r a. w \.
vnmmÏ aprè’ LUND1 lc «O FI-:- 

les 1 rains laisseront le 
Depot d’ITochelaga comme suit :
IM1" Kxprcssl>our A. M. »\ m
Ar,:..’*" V*»»’ *..*"• * ^ ^ "0 «*, Iî .10î ru;°A hull . M.aa n.iu rt n oo
Jw.hxor.’smlu Hullà 11 no «« n ]0
Anivee à Iloi-hrla ni U 4. «ft •« rt o'
jr. pour St.JéiVnn.* A .*> 00 "
ra,a de St..Zéro»»»* i, 7.00 a. it.

EnVl 7lrai-n' laiRS,Tonl W station «1«ï Mile 
cntl dix minute» plia tard.

bureaux 1 ^___. , , ...

«TAUNES, LEVE ,V AT.DKN. 
^K«*nts des Ililbds cio passage.

Sotre ülîwe®OÎ llU° St- •’an,UH- -l I»» lino

J.A STirv 0. A. SCOTT.
A. ' ’K- Smiiiiraii.iit üi

10 V-’0" "T FrM ct 
40 I e vi icr Iâ7*i.

MALLES A E; VKF. CLOTURE.

M«»"t cal...............
Québec...................
Et .ts— l T.is.............

10,00 A. V». 3,00 P. M.

M. Grégoire..........
Nie loi............
1 «a I. : • l «?...........
Art bal a-La.......... .
!.»•> ( ’ai.ton- «,*• T Est 
«•t Ontario............ I

10 CO À M. 3 30 P. V.

Vamii'-hiobo..........
Riviè c-il -Loup .. 
Maskhi «ng«'- «*l Sore 
Et Rive N«)nl par 
terre jusq-.’i» Mon­
tréal ....................

9 30 A. M. 11,00 A. M.

Les malle» '"-ur 
Chain »b«in, Rat;Kc*:i» 
S,<*. Amu* ci in R >«• 
nord j u s« 111 à Q..Ô ce 
pariirontpar 1 »'s« bars 
a,*iè- le 1.1. janvier

Réeancour..............
Ueiitilly..............
St. Pierre b-s !’»••«.-
qncts.....................
St. Jean D. C. et la 
•iv-. Kud.................

9,30 A. M. 1,00 A. M.

St MnnrSco..........
Sle (m* f\-|. v •
St. Nurci.-sc..........

;

12 Midi. 1,00 P. M.

St Eli.-une ..........
Shiiwen gan..........
Va ..............
L*-s Mardi J« u-h et 
Samedi.................

9,3* A. M. 11.33, A. M.

L-s tnalb-K poni 
l’Europe f.-rm nt fi. 
mercredi »» 3 P. M,

V >5V. - 'f

\V1S PUPuJO

Est par le j rescut donné rpi- la list«t «'c-s 
juré- «i-- 1 1 « i,«*: « t t Trois-Livièr-s ««>, e* niplé- 

- t que luii !i !* tre /. «I«* .lanvier «-onran» 
à sept lo ur •« du s ir. 11* i.’ons* il «1 »• ViI!•» «!«*•* 
'I'rois-Rivi«-r 'S examinera la «lit«• liste, y f-ra 
l u, s 1 s «-o ret ti n -jn’ll jiiçria néccssaii s 
i l’ap ronvciii.

J. (î. A. FKKiOV,
S.-ci étairc-'i rést>ri«.r.

I/O,- l-«te.VPlr 1
rois-Ri viàres, 2 Janvier I 879. )

I t Scii’iic*, so Iii*»..t dans le S«* cniitic Aiué-j 
ii un.

l’rix ?‘.20 par nun'e, $1,«»0 six m«>Y, y 
coinjuis Irais «i.* p rt. lvc« m j it «* aux A g nts.
Di:; cents 1 onr nue se-lo « «*pie. \’cn«lu pur ( 
t- 11s les Connin’r«;ant*« *1* N« iivellrf.. Kuvoin 
sur ordre fi ir /•« I’os(»« A M l *.VN .t (’O., L.liiciirs 
S7 l’a 1; Row, Ncw'-V«>ik.

lo
lu ;

Me? sr- jIIINN (.’O, il y n « ! «-s Sol li« it cnrs 
d«* l’at« ntes A 1.mitaines «t «!«• l'Ktiang.-r, de r.lü PLUS HAUT PRIX POUR LES AR’I 
31annêea «Per péi ituice, et po-sèilctil lopins 
grand établissement, du uioiido. On obtient 
«J-s Patentes aux « «>n«lition- les plus uvantu-» 
g sises. « »n in-ère nu avis sp.V al dans b* j 
fS •* r «”• ni i É=<* Awt> 1 (can de toutes L*s 
Inventions 1 •:«,*• u t é « ■.» par le «anal de cctij 
A 4«si -e. avec 1 nom <•! la r«'‘.-i«lei ce «le celui 
qui a obt 1111 la Pat ni» . L iiiiiin use* circula I 
li-n de cctl.* pub! i« ai ion «itt ire la,,, lit ion du 
p«:blieKir les uu-i'iles «te la nouvelle p.tente 
cl la. veut * s’ il ehw laeil-mcitL

Tou e peut nue «pii v f it une nouvelle 
i 11 v ntio i, pet.t s’asMircr, libre «le « l.nige, pi _ _ _ %
une |)ut«-nt«i pviit ùtie obtenue, rn é«*rj« ant a ix Rr.L KR1\, J* K( J.M A( «h,, 
soussignés. N «ms « xp tlions 1 u si, fane «îo ŒUl'S, VOLA 11'.LES,
1 oïl, notre traité sir les Lois de Patente»,
Patentes, ('aveat1, Mar«|U*«L* Coinnicr •«», leur 
«oi’it coin un n« s«* 1rs procuier, avec ics sug- 
grssious «le se les procurer au plutôt. Adresse*
« onime suit p««ur le .L.uriial, ou pour ce «jui 
« oiu crne b s I’atentcs :

1£UNU A CO., 37 Park Hovr N, v/-Ycrk.
P.ran h Ulîîce, Cor. F L 7Ll» Sis»., Wiidiin-- 

j tou, D. C.
. w »

h—*
CE>

NOUS PAYERONS
Cl.ES SUIVANTS nu NOUS LES 

VENDONS P( H;R VOUS A 
RAISON DF.

JPOTJJRj XO*
(cinq pour cent)

----------DE----------

COM MI SS •\ ! 
J. '

(Cl ‘Lta 1
Ic-.Norawlrr—1 *:*.

SAINDOUX, SUIF,
PLUMES, PAYATES,

POMMES, DRAIN, ! 
FLEUR, PATURE,

FOURRURES, PEAUX 
LAINE, PEANUTS, 

RALAIS, FRUITS SECS, FOIN, 
HOUIU.ON, o£C. lS:c.

C A N A D A j
, lovi .ce de <ju bec >

Ih. trici de Troi*- Uic ïr-\ J
Cour . e Circuit pour le l)i tri. t (le'Prois 

Riviè «t-.
Lu vin-t-sui tième joui de déi cinbro m I 

huit cent ?.< ixan c ^i. h :t
C\ TACA.HCIÎ. »

No. 1563.
Jos pb Edouanl H tu, Ecu cr, m'dta.in. «!«•- 

1. ci.raui en ia pa:oi.s-e «.u .M.-skimui-é, iiii 
Diet ri l

ilcaiaiideur.
r#.

Thoum Ubarcsî M ul.as " Uli ir tt* “alias ’ 
(’laur tte, lil- «l’Auto n , «letin-Hr nt en I* 1 
par i.-s« Sle. l.’rs iR*, dit dis.1.et «u t i v 11- 11 r.

Défend ur.
Sur motion <!•• la pari du Demain! ur en 

a it .ni 111 il appert par le r.ip ort d .Mi«lia«*I j 
Mc Kelly, un «La 11 is-i» r> jun's dans I Dis- i 
trict «le 'l’roi —R.vièrcs de In Oo ir Supérieu e 1 
j« nr le Ras-Canada, au d s «Je la Sommation 
«•n cette « un e, « t , h-* Pulli lavit pro ;uit «ju * 
le défri «leur « n «•• (te c«-us«* n’1 | u cl ne ; 
peut être trouvé dans L* «fit Distri. t «h- Y’iois-

Fait «linjnrattro los Crampe» et les P ou lau rs 
d.iui l’INtomac.

PASN-KILLEK,
Ert la crnnJe Mc-«l«'eino «lo l'été.

PAIN-KILLER
Un roin.V.o certain pour la Dysrcnlcrlo ot 4o 

Cholora Mort.as.

PAIN-KILLER
Fans ^r.-«l poe.rlo U1uoh«l»«*»»o .»•« \6rrulul«v,

PAIN-KILLER
Denna «lu soulagement à lu douluur la 

intense.

PASN-KILLER
T.n mot “ rATN-KILLnil” r-t notro Mr.rqr.« 

do CQîiimorce. et, .mus avens r*miIs le droit « lo »on 
usnc- : ceux qui oîTrirnut leurs cnmp'^iiioiu* 
rr.-ij rc nom feront poui Jiiiv:» suivant lu riguoHr 
.la la loi.

Le Publia est pr«:vcnu contre lo# iniitationa «Ih 
Paia-KiîLr. « t dv so métier «D» personnes «lui 
rocum-.n.videni m.ceii autre article comme «'tant 
•* Aussi tîov ; ” qmd«|iies uns «l’ontr.-* eux font un 
peu plus «le prn.’.t avec, main ils_ n’ont uucimo 
«juaîité eu con.imin avec le Pain-Killvr.

E*ri.t *J5 {’l-. |«ar ïloateilîe.
YuqJu par toisa les hrojmtfrte.s et M.*irchun«U «le 

Campagne en séné rai.

Perry Davis & Fils & Lawrence,
Seal 3 ProDriôtaircs, Houtrcal

l X Ri:AV PU 15FENTRE NfUJf*.

Lue avance llbéinSc en rrgcr.t compta;, 
sera faite sur une grand.? c« îihiuiiaticu d’ar­
ticles «1 étape de <-ii 11 i vatcus. Les coinmer- 
«;ai.ts en marcliainlises géin'rab s devr i«*t:r 
en écrivant s'infornicr «les prix courant, s’ils 
désirent mettre i\ bord sur consignation on 

' vendre et si vous désire/, vendre donner le 
1 nom et 1«* montant «les articles de chacun H 
votre plus bas prix livré îi F 0 R. (charge. 
payées à bord des chars) au polntda départ le 
f*lus rapproché .et aussi, si c'est- possible eii-

LES fftfiHVRAG CO^rLcTS Lîîl Mî)E, vover des ccbantilloiiK pa* la malle et ai tro
tOUTl WORTH.--------7. 1J- i-kriiJt •SON volumineux

. A UKO I'ii...v,-. l'iiiladi'1,phie. viennent «U? publier
unu iu* vottv «-«tition «U*. l«*»«r le» «tuvrare» «rriis pur , 
Madame Kiunui 1). 12. N Southwi.rtb, l’uutoi.r 
populaire «io VAuu'ritr.'C. «?cllo «|u, n’a pas «lu; 
rivale- et dont les «crits «»nt une circula lion do»

envoyer par les chars. 
Adresse/.

I-tL l ! CB î'1T-
lus çtciulucs. Tous îüj oiivr.»Ke» spnt.«'erits avec MARCHANDS A COMMISSION GENE

RALE.
2;>1 et. C t(> Xcrtli V'ot<rSi 

J'Iiilatl. J'cnn.

J.un ier 2.7 1 S78.

r
i j % G. P ï

f j v PIEN
Estimateur, Arbitre

LT

J•Agent General

Monsieur L. O LunDn occivc 1«î bureauRivière» Il est ordom é que ledit d«f ndiur 
sera ii.xitiû |!.r un avertis-, -m.-nt i j.ublic ! . »,,7î ”.*.^2 l-L *i l’n r fKv I. iA-, " *é'l C '-o 22,'ïtlw 
«l.'tix loi- en 1: nguc îrai.i.aisr dan- (|u Dlritnn. 11 i n forme* resjuîctuvusenieii* scs amis 
!f* journal «• L • C’.-mli,u,i«.n.i« I ” pu- ,.t 1 • l’ubliu on nc «émi qu’il sera pr.’-t *•«
bile en la Lite d l roi-Rivier;s rt «.e d «-x ; tollt d’agir com*m? teneur d<* Erres,
lois en ani'.ue anglahs dans lu journal U»c ) nt ^ni, c(' . omticr aux Driuca les plus 
M«.rnmg Chr««ni(?le ’ public « n la Cité dv j r. (..i«v

plus «*tcudm •. l oiss :ea ouvr.iKe» sent «erits avec 
l-i plus i;r:in*,e dé-linute-rd d«*-entunants et peiivcnt ,,
«•tro cnn.tes aux |.«.-r.-«,nues les plus serupiiluu:es en ‘ 
fait do leotiir-*. I«»ut «luns s es «envre- ve.;)ir*< lu 
niiroie oî I*.-s soütimen!.-! ,««« plus n -bl«-s. Ilya 
Loiuieoiip d'i.rÎKiuaiité doearactero «lau.-* «e: ouvru- 
tes. incident.» reniarqit»lues, aventure.» i.alj.iînnte»
<i*int«*r«lt.e yc'no-4 palliéliqiic- et liiiiuoristiiiues.
Elle sait in!«-rçsÿcr «lu i-.miucncement,:1 la mi. } e» 
nouvel los sont lues avec avidité; et sont empreinte»
«fini cachât tout à fait « ri^iaal Voici l'intitulé do 
►es .ouvres: •• Idiniuul : « r. lu tins Ucptlis.'*
•• £*••’f-<«ai»«*«l : or. •• J-'roui tJio Roptii», ” ••Jlo’.v ,jo 
Won 11**r. ” ••Fair Play " *‘V otor’s Triumph,"
Rca ut il', il l'ieail.*’ -Tl.o Mis.siaj; bride." -'lia I .rA S' /K TI 1> ,f^» IT’..TT V TV Yî
S|»«•«•• ro Lover" -T»i«' Artist’s l.ove." -.\ .\0I,|0 t XV fl. .Jl-c JL UV
I,«)rd." ••L«*.‘ f Hoir « f Lin, itliKow'." ••'l’riod For lier 
l,»f«s.” “(’r ad as t!ie«»rivc.’,,,Tbo Muiricii Widow."
•*Tl»«* Fauiily Rocuii " io 01irijMna <iuc»|."••'!’,io 
Rride’s F-«:«'." •• Tho Olinnjtr«l Rrûies." •l-'ailen 
Pride." “Tho Widow*» S«.ii.” “l’.r «b- «-I Liewollyu."
•■Tiiu Fortune .Seeker." "Tho Lost Heiress.” ••luidv 
et the i••The Rrîd"l Eve ” “The Rcsertuil 
W fo.M “Tho Three 1 ï«* uitio**," “Tli«: Fatal Feereî."

[ “Thu l'hantoui Wediliu»." -••Vivi» . «-r. f-'eeroi « f 
i Power." “l'ripci1 «f Rarbness," •The Fa,al M.ar- 
I riagr," “Love’s Labor Won." "The fly-psy’» Pro­
! plipcy." • Ip.umte.l ll'iinesfead." * Y’lio Wipy Victo- 
! ry." "Tho M.'lh.T-in-LvGv." *• Ketril»uti< n." ••Tlin 
t Two Si-tor-.” “1 a.lia : of IVar! River.” *•<*ur-«» of 
1 Clifton." “Di-earde I Raujrlilcr.*’**AIiworih Abbey" 

and ••.Mystery **f hark Il*»lI< ’<• tf«? (-«liliou das 
livra- «le àiadntnc S«»uthworlh «•--, itnpr’tinu? sur le 
plus bean papier blanc, comprend «marante trois 
volumes. r«?li«; on veau (vélin) couverture noir et 
ornéo «Io «leri.ri-s et ne io vend quo .*d-7'* le 
volume, «>n Çr.V.f) pour lV«lition e-.nipK-te. « 'uelques 
uns ««es onvraçes do MadameSontliw. rtb «lêvraient 
fufiircr «bins toute-* le< familles «*t «Inns toulcti les 
bibli«.tlu-qiies si elles ne pouvaient .-o le» procurer 
tons, ««n les trouvera en vente allez, tous les I.il rai­

; r«*>. «-ii d«*s eseinplnir«*s feront anvoyérrur «leiMim- 
do, charges postules payées suir réception de $1.75 
par lu malle, par chaque copie, en s'adressant aux 
éditeurs. T. IL PETERSON A RRoTIIERS, Phi­
ladelphia. Pa.

Trois-Rivières 23 JJéoomhre 1S7S.

Ofganisîect Piofeseorde Piano,
* t* *. ^ +

i Cj Rue des Ciïàmi\s 167

Québec «!«• coinpamitr«i ou cetb* Uihim* et <i«• • 
r 1*0 dr« i\ lu p*) ismt«- ou n. lion en cette 
cause «latin le délai «i.-«i ux d ««i»n dater dt 
la «1 rnière m.-c t ion du dit avert is»cnicnt, «t 

.que miv son r«-f «s ou néglig-nce «h? c< mpa- 
| mitr«* en cette? d.tf «a* h«: < t «le répendrr à i<t 
dit»: peurs ite ou action dans l«*dii delai, il . 
sera poimi» hii «lit «Lin/iudeur d.* f»r céder 
un procès et jujjcinfut coimiiio tbins une caus« 
par défaut.

Certifié
F. X. (tUILl.KT.

Dcj.uté t*r.-Rlcr Cour d Circuit

faciles.
Tro s-Riviércs 13 ILLvmbre iS71>.

L, (i. LLP! Kri

AV K K ACM, ADJUSTED

M. MAE(.'UANl) prend la llborlé «l’an non- 
«:« r ii s s amis et an public en général qu’il 
(humera «les l«-<;«ms de piano chez lui et à «lo. 
micilc ii i ni.son do «leux pi «stirs ( $_’.0ü ) pat 
moi».

M. Marchand annonce aussi qu’il acconl.ra 
as piano*.

’Trois Rivières 21 Août 1378.

A VENDRE.
Otto beibî rrop iété sitiifo sur Fa ra 

ifï St. Pierre, appartenant h Mmlamo
R. S VMM ES.

oxdition» : S 2•>«)«*) compt'Uit, et lu b
avec ill'érH do wpt par cent. 
l’rois-Rivièroi* 19 Août 1373.

il
/mu it?!

AVIS

AND
GKNEKAÏG AGENT

, . ... Mr. L. E. l.upicti, having rented tir: office
l"*r!r[ 11 •; « r*’1» I.mures. of (;!î;trt Es.,. N. P. No. 22 Platon 

Y rom Kivicks 10 Janv. 1 *9. Street, brg lo inhirm lii> fi i nd and the publ.’c
in general, that h • \r 1 I* • at all times p.v-

______________________ pareil to adjust account», and act ; • s G eu ora!
Agent and I'.rokcr on iibenl t am».

P P « • » * v r\ » • rr ! YYiic»* Rivers, 18th 1) comber 1873 
r.v ••

La BANQUE VII.LK-MARIE ouvrira n 
I Y’roip-Riviôr*?», «Inns les bâtisses appartenant 
a T, E. Noituami Hcr, séria rue N’mI'v Dnuic 
No. 179, un lurcaii <l’a-..cnc«? pour les opéra­
tions «le commerce de Ranijue Mercredi le 
vingt courant.

i’nr «j.'dre
P. A. FAUTEUJC

tnui.l 12 Novemlre 1878

VENTE
•>Ra B ii ©10 n

(-rpr : r'F' S 1 » ü ï rv « • rvïlxh [il: 1 Audi L ■ u
0X0 HOTEL k LOUEE

SAMEDI PH.0CHAI1T

POINTL OU LAC.P, Q.

Arbres F ru it n s 
espèce.

de (ouïe

P<vnm;«»r.«. Poirior». Prunier».
tVrîdcr» «I l’ranco «-n.-eilliers. tî.nloüiers # 
l-’rambroisicrs. l’raisi r «Ir Jardin, Raisin»

nmelit.re» llosiei'f-

'Foutes commandes dont on voudra 
bien nie ». '*o**i-cr, devront être

pIniimiiUrC!i 11^nr,,T ,r#6,’s doiv-nt êtr • mallécs adressées aux frv'is-Rivières. 
L» nmiut.a uv.nt le depart «le cbnqiu* malle.

r t.'*A.
.Maître de Poste.

U rois-Kivioles 3 Janvier 1,379.

HO IT F 22 6
GG. T v î ÏQUET.

Rivières 20 OU. 1878— la.

LE MAGNMFIOÜE HOTEL àX-*
! quatre otages, connu sous le nom 
(CHotel ite. Trois-Rivieres, propriété 
de Al. Pierre Dupuis, maintenant oc­
cupée par MM. Dupuis & frèie Nos. 
4 2—44—4 6 Rue Had eaux.

î liamhres Stnieii’usp.s et bien 
A erres

19 PLACES D’ECURIE,
% Termes : modérés

Tour plus amples informations 
s’adresser sur les lieux h

L. A, DU PUIS,
TroE-IV.vièrâs 22 janvier, 1879 —3:n.

A l’enseigne du pavillon bleu, porte 
voisine de M. Jourdain Rue 

Had cnn."

.200 MIROIRS 200

GRANDEUR ASSORTIS,

Seront vendu sans réserve

La vente commencera 9 heures 
m it n ctsc continuera aussi .’c soir 

a / j/ heures.

•T, A- Gélinns.
E rem lieu

Trois Rivières 27 Août 1S78.

Alex. ILI ou liston;
SYNDIC ORFICJ KD. 

No. 14, Rue St. Joseph
Tim -Rivières 21 Julllo 1878.

A la gare dit chemin de fer en 
cette Cite, un petit cpagncul mous- 
taché café et blanc avec un collier en 
chaîne portant le nom du proprietai­
re, L. O. Lemieux, Lévis.

Ceux qui le remettront h la gare 
seront généreusement récompensés*

Trois-Rivières 28 Août 1878.
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NUÜ3 PAYERONS
LE PLUS HAUT PRIX POUR LES ARTIj .

CLES SUIVANTS OU NOUS LES 

VENDONS POUR VOUS A 

RAISON DE

5 IFOTTIR, ÎOO
(cinq pour cent;

-------------DE-------------

COMMISSION
BEURRE, FROMAGE,;
" CRUES, VOLAILLES,

SAINDOUX, SUIE,
PLUMES, PATATES,

POMMES, GRAIN, j 
FLEUR, PATURE, * 

FOURRURES, PEAUX, 
LAINE, PEANUTS, 

BALAIS, FRUITS SECS, FOIN, 
HOUBLON. &C. &C.

Imc Avance llbémlc en urgent comptait 
sera faite but une grande conjuguât ion «Par­
ticles d'ètupu «le cuitivntciiH. Le h commer­
çai,ta cil inarcIiandiKcH générales devrileijt 
en écrivant «’informer des prix courant, s'ils 
désirent mettre à bord Kur consignation ou 
yundro et si voiih désirez vendre .donner le 
uom et le montant de» articles do clnicun et 
votre plus bus prix livré à E .0 B. (charge., 
payées à bord de» cliars) nu pMnidJ départ le 
plus rapproché .et aussi, si c’est pos-ible en­
voyer de» éc hantillon» pni In malle et si tro 
volumineux envoyer pur les chars.

Adressa
E.IL b ICC5ÏIY-

WARCI1ANDS A COMMISSION GÉNÉ­

RALE.
U:il et SJ4(i North 1 t'atci’St

J'hilua. Venn.
Janvier 25 1876.

TV MARCHAND

Organiste et Piofesseur de Piano,
iCy iiuE des Champs 167

Adresses d’A affaire

LE CONSTITUTIONNEL— EditionSemi-Gtuotidienne
.?r-rtr^-nr-nv - -rrc• rr.zrrrrm-r:

Adresses d'Afiaires.

/

T-TTC* TffPTV *r r m ; jw xx .-..t ■ sr.

M. MARCHAND prend la liberté «l’ann«ui- 
ccr h scs amis et na public en général qu’il 
donnera de» leçons du piano chez lui «-t à «lo. 
inlcile ù raison du deux piiat.*» ( $2.00 ) pi 
moi-.

M. Marchand annonce aussi qu’il accord.*ra 
ca piano».

Trois Rivières 21 AoCit L878.

I* A

^Compagnie do Pianos.
DI5

m
Vend maintenant*

Des Pianos Neufs Pour $125
Cluiquo. ot «io toute» le» laçons, cotuproiia 
UiuntU, quarrna «t Oroll» tout neuf»* 0: 
.HtfiutOMiont du première aux plu-* t»\
prix •*« ihNiinfMci iirr «le gro» pour du coin 
tant, et envoyés diroctoinout a l’«couleur.^

Pas (I’ArcuU ; pas do commission» pas d*e?«!otrip 
t«a. Piauoa pour $2Uü, contouuiit lu

MAThüîHêK’S
New Patent Duplex Overstrung Scih.
qui est «ans coutrcditlu plus cru nu*c ntneiioratiou 
nppnrtcu dans un Piano quarré, produisant lu 
punsunrr, lu ric/i«iï rt lu prn/uiulmr tir. ton lr. 
plu » ftonHuni* et possédant une tj un fit J *i*ut*nu» 
pour ■. chunt n Irvjuelfr nul autre nu jumnit attu'ut,
état, nn “ Ü&.t.\D Pa.no dax» une JUo tk qcaii- 
U4*- " ’

Hocommandé par los plu» hautes autorités mu­
sicales du puy». u

Les Pianos Moiulelssolnt l)ro;tf.
tfONT LK.S PMI • EAUXj DE B’AMKlUOU • 

lOn los nuinino “ Los Pianos do l'Avonil**
Toits nos plun«>» «ont faits puf iiuu«-iaéir«s f* .m

MANUFACTURE

57TH, 858:860,5862, 8b4, »36 
868 & 870S10TH1AVE.,

[Maintenant los plus hellos ot lo» plus grandes 
« l'univers.]
Originairement établie» on 1842, il y a 30 an» 

passes, otant au nombre de» Piano» qui ont fait 
icur» prouves par la longueur ju tour duréo.J

PLUS DE il.COQ N USA G-
IIAUITK PlANOdAlC.VNTél’Ull CINO ANS.

Nous fnb'iquons malntonnn tu Piano» aveo u

#<ois vur.fM3 sn.
(.a plu.» (Irando Découverte «1 o. Temps. I.o 

dure toujours no »o tond pu», no .otiro pas, n 
t*o combre. ot n'absorbe pu» non plus l'Iiiuu 
comme lo Camiloboue vulcanisé- Ce boi.- o 
durcissant graduellement rend un son et o-t 
ton vraiment morvwdletix. La manière de vu 
liisor io fuit dans notre étnblissemet au moyen d 
machinerie, et nous avons lo contrôle oxolusif do 1 
patente pour manufacturer «le ce boi.» le» Piano 
eo qui avec no.» antre» patente» ot amélioration 
comprenant le MiitliushoU’» Duplex Overstrung 
.Seule, rond no» Piano» sou» tous les runnort.»
Lts Meilleurs, vl lus plus Meaux 

du Monde.
Quant IL latorco.la durabilité, la capacité pour 
bliservor ib ton* lo volume, ta pai»»auee. lu miii. I u . 
ridant, la doucmir. lo «ymnntHtquc et la qualité — 
hnntunto du ton, l’égalité dan» tout sou çnseniblu 
a délicatOtt»o ot PéluittioUé do la touche et la beau | 
e du fiùû 14 '

PIANO MENDELSSOHN
CoST S ANS EU AL.

Cos Pianos sont do voux qui oui figuré avec lo 
nlü» d’avantage a P Exposition du eunto mire, ut 
furent unummomont rceoimnqiides pour lo» plu
Gi'dM'l» iiomienr., lo Utplom«] do l'iloii* 
aaurutla Usualllv ü i .<iun «. '

Lo protossour ü- M. XMewotl, lo eèierro pianiste, 
qui a rucu Pindgno honneur d’une Médaille «BOI 
td’ulto Décoration do ta part do» Commissaire» du

VUV M » »» •• l'1»»* •• * * • I V MO

» Pianos: Je dois diro qu’ils ogalent los ir.oil- 
urs Pianos faits dans aucun étahl ssomant do 
tte cité. Quant it la puret4 ot à l’égalité du ton. 
n’ont pas do Supériour» Xidle part.

La continuation du «nn après avoir frappé uno 
o ost quelquo choso do merveilleux, 
o» Pianos sont envoyé IL r«i*siii, ot vendu» en 
yant pur termes.
o inanquo* pas d’écriro pour avoir lo oataloguo 
«tré. envoya gratis pur la mallo.
EMAllDL E.—Lo Mondol»»ohn o«t "uno eoni pu- 

o man ifaot î.rlèro ré* al té rom ont incorpore, ot la 
le maison t'd tabriquo cos piano.», et le» vend 
otomentaux nohutours aux prix de la innun- 
uro •* M^fio*-voas do» Impnstô.nr» *’ qui pr -ton- 

mau'.ifaoturar do cos piano». Nom vous refé­
aux Accotions Commorciuloa do N’ow-Vurk 

vous donuorout do» infumimioiH aqx<|iiolD*
• ponrro/voipi Her. do mémo quo vous pour 

iro n notre responsabilité et à notre Intégri 
urAotàro

NDIEOHNPIANO Co.
Broadway, JS Y,

Avili—ri’78

A. L. DfSAULNIEES,
A VOUAT,

Bureau e résidence, rue liai t. 
ruis-Riviôre», 1er liai 1877.

McDougall* iiouliston,
avocats,

Bureau: rue du ITiiton. 
Trois-Rivières, 1er Mai 1877,

CRESS E & CLAIR, 
avocats,

Bureau : coin des rues Bonaveiiture et St 
| Pierre.

Trois-Rivières, 1er Mai 1377.

MALHiOT & LUOAH,
AVOCATS,

Bureau : rue Jlomiventure. 
Trois-Rivièies, l«*r Mai 1877.

GiHYAlS & GiiÜlN,
A VOUA J S

Bureau: rue Si Joseph, maison «le M. Du-î 
moulin, ancien bureau de la Banque du llatit-

Uimudii.
T’iot.—Rivières 1er. Mai 18<7.

P, A. BOUDEE AULT,
VoU.r'T,

Bum««i«*t r.’sid* n« ••, me l’oi.av» nturc, pu- 
de l’Eglise paroissiale

Trois-Rivières. 1er. Mai 1377.
-i

HOULD & OLIVIER,
A VüC ATS,

Ilurvuti : coin des rues Notre-Dame et Bonn- 
venture.

Trois-Rivières, 1er. Mai 1R77 ,

DUMONT & DO t ONT.

A Vu CATS,
Bureau : rtm Alexandre. 

Trois-Rivières. 1er. Mai «877
■ ■“ ■ --------  *' ------- 1 i

TURCjTTE & FAQUIN,
avocats,

Bureau : Rue dos Cliumps, en 1 tco «ht Palais 
«1 • Justice.

M .M. T'ircotte, et B.iquin ruivront régulière­
ment b* Circuit «b* la Ri vièrc-«lu-L«nip. 

Trois-Rivières, 1er. Mai 1877 |

J, F. V. BUREAU, ,
AVOCAT, ‘ 1

Bureau: rue des Champs, cn face du Palais 
de Justice. 1

Trol^UivVèrcs, l«*r. Mai 1377.

EPnREM DUFRESNE,
AVOUAT,

Bureau j rue Notre-Dame.
Trois Rivièr«v., l« r. Mai 1877

S. DcLOTTINVILLE,
AVOCATS,

Bureau: rue Bonaveuture No. 8.
Trois-Ri viens lor. Mai 1877

P. N. MARTEL,
A VU AT.•

Bureau «*t résidence, rue Bonaveuture.
Tiois-Rivicies, 1er Mai, 1877.

MARTIN KONAN,
AVOCAT,

Bureau; rue S». Pierre. 
Trois-Rivières, 1er. Mai 18 77.

ALEXIS L. DESAULNIERS,
AVOCAT.

Rivière-du-Loup, 1er. Mai 187 #

DOL

AVOCAT,
Clmmbrfl«le Commerce, 9G, rue St. François 

X-ivier Montreal.
Montréal, 1er. Mai 1877

Dr. GERVAI».
Bureau : me des Champ-, vis-à-vis la rue 

Royale.
Trois-Rivières, l«*r. Mai 1R77.

Dr. H. TÎIERIFN.
Bure m : rue Bonavriiture No. ii>

Mnistu» de pension de» U«*u.oisellos Dèco- 
tenu.

Trois-Rivières, 1er. Mai 1877.
I
i • 1 - '

Dr. J. A. MEEK

Gradué «lu C'ollôg» McGill, Bureau :coin 
«los ru u Hurt et Alex »ti4re.

T roi--Rivières, 1er. Mai 1877

ÇEORGE E. KART,
NOTAIRE, [

Burevtt : me du Platon.
Tro’J-Rivières, 1er. Mai 1877.

«

G. B, KOUr.îSTON & Cic„

COURTIERS.
Bureau : i « du Platon

•rrois-IUvièros, 1er. ^V?ii 1R77

GODE ROY' LASS AI,LE.
Percepteur du Revenu i r le ( « i w »n 

un'nt Lovai. Btirt'im >« lî t • « • i 1 • n j
Trois-Rivières. 1«t. Mai 1877

#

G±.OxUjü; MALCEB,

Importateur et t omuiiShiuni.Mie, coin di 
rue « XNUire.Duuic et Alt-xantlrc, No. 132.

Trois Rivières, Jer. Mai 1877

UHAltLES I). Hi.iii.K-T,
H V .N DIU OFFICIEL,

l*otir /« iJibCriet de TroU-llu ièret* 
No. H K l e Cit.wu,

Bureau de îîornxaua & lîcbert
j Jlésidoiict* privécjCüin dus Rues M Cburlcs ci 
I Enin«;‘»i»-Xu\ n r.

'i’rids-Rivièro', 1er. .Mai 1877.

ADOLPHE ODILON iiOULI)
S VN LU; UE El CT EL.

I’otir le ilistri» t dos Trois-Rivières, tiendrai.

Uu Nouveau Eillet de Banque ! BIJlSUIEBILS!
Pnntp foty ^' °.r Romain, »-i gcnéialemont ] orté i\
UULILivIcXlL. oui découvert pour lu pnini.-rt- lois ml870'

--------  par b- célèbre chimiste Ermn.ids, hui». D. De ,
]•. W.l-Idmicl; a reçu l’avis suivant l,: " • Ijout.-.i.k. et j

HOTEL

DESAUJJS’IEKS.
-o:o:o-------------

t
r

DEI’ARTE.MENT de i a Treso-1 
RERIE DI S KtATS-Unis.

Division du si ryu k secret. 
Bureau en uiee, Washing- | 

ton, J ). C., j
24, Décembre 1877.

A . E. XV. IIKI.üIICK.Oiifciniijiti, Olu :
Un m uv « au billet de cinq p’jtstivs eut.tre. 

fait sur la l’rcurère Banque Nnti» na e de Ha­
nover, IVmi., a été *» is «11 eirénlntmn. L*

l’av-nir nu bur* nu aux Tiois-Rivièrcs chez l*»pier e»t nm.ee . t lannileu- li.ii.-cre. Numé­
ro de In Rui.qil 1ST date |e 2d Erv .. i lVO I

1 m r 1 • , - - * pendant trois ans l. vendit aux inaitivs bijou-i J.c souss-i>-né » l l.....de W ashmglon sur la mise en etreu- tiers d.- J’ari.s pour de r„r solide. h„ ih75 ,t r. ..«i.iu^ géliénli nmn Tt ïuJx, h*.' 
lrtion d’un nouveau billet contrefait 1 4|,jnid son sei ret fut «onnu, dix tuauiifuc- llOteldaiiH le C ' 10 ° C

' i'-rs de I ij« u\ éfah.iront une maison « n *

. . . . . . . . . . . -. . . . . . . BlOd SHORTiSNosde la Banque Nationale.

nutiu tarer iR s Bijoux 
1 lo n aine.

et des Moi.tn
I. « Il *11 lier. A vi e lit iiniuiii.-e iiii.itul ... tJilll ........

"‘t0 ,U’ •v,:,,,in,,s I'<>"< «ionne. il- IVmu
Cl.t manu et II1VI 1 otites sorte: di I ijolix i.. ... • ,i„t ,1 ..... . . •'. D'»> invite u vouloir b cHS dm..MS lo fit s pour nous qu 1.1, ..... , llKh/l i. ................

scs ninis 
sua

S 3B

11 c o« .a
- - co

... , , ... 'V 1,1 I nr le | lissé, kur iiatmmigo.
11 * " l'r x.ilulu, il une lt-H^rvir

rcs reine 
en a ruç 

urr, conitn 
I se liai te U

H t- d’ut.i K l tt:. telles que lesn.eil- , ... . milité Ti , . ‘, - i1' h fe’,a,,(Je
• '-I < Us peuvent s'v n,é, rendre tant .1 , -n ^ . /k . , \ “rS‘ d*

I** à loi \ « 1 i 11; 1 ]e . j icnmi iboix u ju table ne laihner mniid

N. Martel, avocat, rue Boiqivent Jrc. 
I rois-Riviens, 1er. Mai 1877.

J. B. 0, DUülOiVr,
Ayocitl çt Si/m/ij Uj/icit!, j>uur JJ t strut

t U' Z’rotn-Jt'iviïres.
Bureau et residence ; Nos. 21 et 23 rue 

A lexambe.

us 11010 Minima assurés l’agence «x- 
ve de.» Etats-1 uis 1 t du (’allai a pour 

v ’ *dc »!e toutes ii.avi lmmlise- mamiiuc- 
'*■- •* avec cv métal, t 11 li 11 de b s n oilier 

l:* |»*i. ; prou pteiiieiit possible, i oils eu . vous 
•Ss°iti des lots-spcein eu. tel que d < lits 

et portant si-rnatiire .b- E. K. Spinu 1 . I’I,,.S1 ltt*’ 'iue n,,|:s vn don*i 11 m. dixième
L. E. Chittenden. Il est imprimé >• . In m. !,M‘I ,tî,lr mc!,c 'i'i leur valeur eu détail 
me gravure que la Première Bam.ue Na- I J|M.-l" l,rc,,ll<,r la
ti >1111! d Tatnnqua, l'enn, qui a paru vers le ' '
20 septembre, 1877.

relut dr a

Il serait < en d pr venir le» mairlmmN «le 
votre locnli é « t <b s p* rois.si .s avoiMuauli'», • u 
donnant pii'olicitt' à ce» fa ts t ttgeen r au : 
public «.»• n tll-er tous les b Uct.» «le cinq pins 
très de 1 »:> bai t|if».

•10- t NT I b: 2 O J’.

1 I ne chaîne de montre pour Mc^sietira

P. X. LAMBENT,
F y s dk; officiel. El •• roi.ti nt b-** plmtograpbi > de billet 

• ontje ji is, am 1 *1 ' rats bill* t.- si bi« u qu
toutes peinu ,•« ut en dè« «>u\rir l.i ikllircn 

Ni trc-îjaine, chez .1. B. !.. ilouki, j ce à pr mièi vu .
Kcr., avocat, et u la I i\ « c • r -du.l.i up, chez A Le prix d • cetouvrag- y eoiup.is les gravtt-
.... , ■ ........... res n’tst quo de $1.00 et sera en vové, fr me «le, L. Desnu In ici s, Lcr, avocat. ‘ *. nie . port, parta made, ou luisant pan venir M Ü- u

'J’rois-Riviércs, 1er. Mm 1877. \\ n Inaick.

La noue. Ile méthode de Hrljuick pour dé ' . prix de détail Çl,0,j
cotivri. lucontremçoo «I s bill t de B-nqtie | ‘ I'M1IC •’ 1 ‘'iitcnsgraves pour mai.ch. 7j 
Nationale se a i ega dé « « mine ht *i h tuv ^ 11 a»o> Dînent «: ipiiighs Je pi rrc

pour cravat te 
Uiiv garnitur- de l ouions à « lien i»e.. n

s]iia-.i!
B< talonsaiuélio.és pour «ollets............

mi* r. Repas servis à toute heure, 
pensionnaires à prix réduits.

Un visit est rupecicsmint 

sollicites.

O; ,.»( M.M .f.Ilj.n l,, Vtn
I Ill. |> jiMie- I» II; Iiu en , |

1er d.i rashtimjisic.

|V.. LESA U UNI ERS.
ro is-R i viùcn i n J ; i ; 7^ _j^

eu
I

Cf, Wm Gray

Il lut;
! oral

75

i -, j

50 
1 25

l’iauos.

J. G. PAGE,

DENTISTE
BT A («KM OK

' .-•• ...... ...... ..... g>,.( 0 rr- i i i, i ■ ixjiuriiB“Uf 5" « ts nous cnv-. m ns les m* «i-iK-le-s ^ ‘i,lC ‘““‘auao «,ui «.ce-oulvi.i Tt^Utng,
t i-iiuut i;enl!« imés. Franc de l’oit. ’ “ !’,,h ‘ll‘ »» « »> «*, an u qin p« |M «.« nié
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Une paire di /.< uton*-* à munehes eu pl rr«*

; «me. et I « iiinonpu’.u.lirs u nli-di. » qui 1011 
| unis, ut a J’jiiMinie, la coiim i,,j Mon ou vu
, mort premaluireppr. 1,gendre g, i.i-rale .-nt la 

oevmlM'ii «di si ntiei de la î.uturc, et «lu'cti
m- peut t ?.. user

LA G-RANDL CAUSA

----------OK LA----------

MISERE HUMAINE

... - ; Notre lémèdo si écifliU'e est le ré ml la
lue ga*nituie de Boutons a cbemu cr* spuai. d ui.. \ d’étm « . r . o», 1• • • • 1 oui- 4 n. il ti une, 1 t «.une b ngue 1 xi éricue1 n |onc de mariage.
I Me garniture de Ibneelets gravés, 
l n** chaîne de cou j our Daim y 
Un b qu t «le Dames gravés pnn< Miniature. 
Une cl aine pesante pour montre de Monsieur 
Un Bouton ,"n', * 1 ; i lake George Diamond.

- l’HREM DI ERESNE 
A vo< nt, B. O. TR Cf EL, 

Agent ColU eti. ni
Troi.s.Riviéri s 1 Miii J 877.

3! 11 relie «le- 'l'roi*-»iSivlere*».

TyoisiKtvièrvs, 1*. Deceinbie 187 7. 
L'orrig.*-.-: tous le? Lundis, A.»*i créais et 8 mue a ».i

FAI INC.

Nous avons réceimnent publié un- édiiio»
«lu !>». ('• iv«*»n IP». <’ i ira «*.
r *«Mïi ( Essai Célèbre du Di Cul v» nvell. sut 
la guérison radie;.d-‘ t pi i inan-«'t'’(sans mé- 
ui«aini nts) «b- la dé ilité n rvett*-- . «le i’ima- 
paedé eliDll I t l’iiy iq Me I- suitllllt «l'e.M es 

Brix, miii* ci.yel ppe cacheté si uleuii nt «3 
rents «ai «i u\ estaaipilli s «b* poste.

Le célèl'i'- ant. ur. dati< «•et Admirable Essai 
dérijot tr* claiieimlit, d« pu s 1 rente ans de 
pralitjinTieureiisi* «]«:«• «b s cas abutuants peu 
vent être uidm; b ment guéris sans l'u.-ng. 
dangereux «b* ren «de «nt un s ou l'a;.plica 
tii.o «lu bistouri*', oüiaui nn im-yeti «legtiérisoi 
ii la fois simple, ccrt. in rt offîcace, } ar b-qin-l 
t«ut patient n’linporte sa miidition, peut »,
K’,4rir,.1.......r..... .'“‘“'•"'••V" " ...... ..... r.nv K,.;: • U- 0„,,,„c I.:,kc Ceorçc CUistrr
ver Iohk .l.-vmi<!Ut {.rciulie c.iniunmciUK.» , ,;llt. ,.ail). i - îii sants.

r * C *- au mm e

fcL.oo M-: 3.0T.

I m* 1 t...,de pâme avec Charme.
1 ne chai ne de Moiitr<‘ pesanic pour Dames 
l n 8«-t d'Lpiugle.s et Tendants d’oreilles. 
A m- thy*.: e.
I n loquet pour Miniature, d’un beau liai.
Un Jonc nv.c Camée pour C'achètes.
* n jonc «le Mariage pesant.
I ne ( biiitie «!.• Montre pesa 11 te pour Messieurs 
.avec (ibarim*.
I II*: paire «le Routons à .Manches en Belle 

lippe tée.

«.ans I D-c. lu* nt de . « s n aim i< » pjuti< uJi,*. 
i s. Ramphk 1 « i.voté giatnit. nn nt put ma IL 

No ie 1 iïié« e »p< t inipie est vendu pai ou 
le*-«irogi i.-t > a §|,t.n 1,- paquet ou six pnqm j 
po'îi v5,00 • t rua «nu\é pai malle mm r» 
• 4*j t ii n rl l'itü «ml u. nn.ndé si l’on h’udres^ 
a N^li.l.IAM GîîAV t; E.# 'V:»iilsi r.(.'nt. « 
V« -«.'u é A.oi tréal pur Bi. nuit .v l ie., R.*,, 
1.album -I. A. Haite, J;u. Urwkcs, ctp
t«n s les droguistes.

1U Eéviier

pitr tl)o........ ...
E ,ritie d’avoine.....................
Euriiit de illo d i miu.........
8.i .usin................ .. .. ...•••••

UAM.I.S

r«J •lu

? C
2 50 
2 40
1 Ü0
2 00

03
0 12

^r*utoii «tu quant, r.................. 0 fl )
^HlleHtl «lo
eau à la livre...........................

t.anl fiai*. p..r 1 Ou................
Bœuf par 100 livres................

Bâtâtes pur ndiiot...................
Suer»; d érable à la livre.........
Sirop d étable au gallon ....
*-Iiel a la 1 iV 1 e . .... ......
Œuf» buis à la douzaine....

0 45 
0 05 
8 OU 
4 50

ù
1*1
à
à

.v
«a
û
«u»a«u

5 «* 

•2 an 
2 (»«)
1 ht»
2 20

0 10 
0 15 
0 GU 
0 55 
0 t'G 
8 50 
5 00

I

Adressez :
IT/ie Ciilvcnw/ Il Mcdfoel Co. •

41 Ans st., Nf.iv-Yokk. 
Ofncvl’ox 458»*..—

0’-î.(iU Je bel.

Chaîne «1 Opera pour Dames 
Chaîne «le ( ’ou avec Croix pour Daines. 

*' I man Loquet ( Gravé ).

) r,i\ 1 l u
ans0

SAMEDI

C

PROCHAIN
/

Beurre salé 
Saindoux 
Eioiuage 
Lin

lo
do
do
do

OItAISH.
Blé wr minot.........................
Bois «lo
Urge :i« »

• • • • • » »•»•*«

Sarnmin «b» 
Lin d<>
Mil d«»

• • • • •
• • • • •

VOLAU.LCS.

DU.de» au couple ..................
Oies au couple.........................
Canards au « ou pie................
Boules au («uiple.....................
Boulot.» au couple....................

I.KGCME.
Boulines un quart......................
Kèv. s par minot....................
Oignon- par minot................

UlRthltS.
Canard» (sauvag.) au couple.

14 noir •«
BIouvicis par «to'-zaine..........

0 40 à 0 50
0 OU a 0 07
0 G 0 à 0 70
0 15 «a 0 18
n 12 t c 14
0 17 à 0 a..
0 17 à 0 18
0 13 à 0 15
0 15 à 0 18
1 00 à 1 10

1 00 à 1 20
1 oc À 1i 10
0 65 %

U 0 70
0 40 à 0 50
0 7o •a 0 75
1 • 0 «ü 1 05
•* 00 %a 2 50
1 00 %a 1 10

1 50 h 1 GO
1 20 %u 1 80
0 75 •a 0 80
0 50 »a 0 GO
0 50 à 0 55

nts 00 à 4 00
1 50 à 1 60
0 50 à 0 75

0 50 à 0 60
0 80 •a 1 00

1 00 •a 1 20
0 30 «u 0 35

•ck rt fa P ét § t V 71 V P g*; p JT »> !, •’ne B:.ire «le Bracelets.
\rï-ir fié. Vy VvtrN'v K ■•'A y V h ’’ c ( bailie cl Charme de Monsieur pour veste.

"ne B..ire de Boinoits ii Maladies Onyx.

. sn n cur. TOUS LUS
Lundi Mere mit et Vendredi.

PRIX 1)’A itOJV.\ KM K % ’1 S 
I Avurli<l>l«ni« ni jinynUle «l’i«vune©

T'n S* t «le Bon t* uis si Chemise, v.nyx 
T*n Bouton «le Col nom eau, p«*il'« « ti«-nné.
»* . . 1 « « « ca«dieter avec Camée extra.
Un Stud Arizona So itaire.
Ui. et «I Epingles et «I anneaux «i’ondiles d’A- 

mélbysti: «»n Topaze.
Un Bouton à « Ii« mise pour Lhitnes.]

Jonc l ni. 18 K.

A I’crseipfrc du pavillot4 bleu, porte 
voisine de M. Jourdain Kuc 

Badean."

^ ^ fi jU V t/ niEOU
G RA ND LUI! ASSORTIS,

Seront vendu sans r&crra

« ■

•j

4.00 
a. a.»
1 .5 0 Lsu.i O 3-4- ji (d*

Une < haine fl*CJ] (' >•' 1 * 1 1
(Brix «1 «j détail S'5 00.)

r. ve«

l-.iiition Soiui-(pn.ti«liciinc. 12 mois...........  £3,00
•• M »i . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1,5 0

EJitiun Ilobdoinadaire 12 .............  1.00
Pour le» Ktnt.s-UiiiH en t«r«:enba^k» :

Edit 10a Suiui-t«m>h|li«*>n;S, 12 m i».........
•• •• U •• .......

Edition llubdotnaduirc, 12 “ .......
Les frais <le purl i«**ur L Cai.adii pnyei* pur B E 

•liteur.
Ilsora oliarcé 50 •jcntiti» «le surplus pur année 

à ceux «pii ne paieront i a» d'avance-
Ceux qui veulent •|iscnntiiit:t'r. «lou ent en <l»m- | (jl,aim- «i«; Montre pour Monsieur

ner uvi? au iiMMU- un moi.- avant l’rxpiratioiMin j , hariue (Bri*' «le délai ! $5 UO.) 
terme de leur abonnement, qui ne sera pas inoin- p,,,. Ciriili«le « lutine «le • ou pour Dante, 
dre «io six mois, i.«»nr I * INI ition semi (*«mi .«Renne (,, Ejognnt Loquet «D* Daim- polir Miniature, 
et «le 12 moi» pour l’Editmn lluhd'.iniidnir^, les p,, iN,.t Miduiilons avec Camée, Epingle 
arrérage» acquittés. t., p„,U( |,.s d Oreilles.

Toute» «mrro.-p mlaiice». etc., doivent être -idres- j-,,,. p,,},-.. 1|t. p.racelets pesants, Ci:.«*.*é.S.
«.ie? a propriétaire du (.Vm,(i/a/m«o«»V.n»lr.*-iehies i j -i;«,ut «oi pour Messieurs, Solitaire Diamond 
ci munie» d’uno siaimtuic responsable. j|Mj

Une l-.pin 1 • «*n Grappe *1«* Diainand pour 
Mes-ietir.s
ITuBaire *«*• j.w*«n Manda.s avec

A •• ,.Lt rat, .««i Onyx
Un S«-t «le Boutons pour assortir les précédents 
Un Set Elégant «b Joues pour cacheter avec

ts. rsr f : zz e :v.
Edition Soii-Quot.iulxxi:, protnièru In.

açrtion Brevier...........................................
Do Insertion» «ubs.'-qucntop...............

U nu Coin .110 pour 12 moi.............................
Do do 0 mm»........................ ..
Do <L> J moi»............................

Edition IIkudomadaiui:, à forfait ..........

’« r Dpi

i i,.i(i 
0.03 

OO.ttt i 
35.00 
1 H.O O

I a vente commencera à 9 heures 
un.: n et sc continuera aussi e soir 

a 7 x/j heures.

J4 A. C* 61inn8.
J inc a ut eu

Trois R i v i é res 27 Août 1S 7 S.

A LOURR
Le magasin actuellement occupé par 

11. H. CRAIG ru«* Notre-Dame No. 1 î9.g| 
Conditions faciles.

S'adresse! ait Bnrunu du Constitution»*
i.ivitics S FJAriti 1É7

Adresse.» à’atTairos pour 12 mois...........

EAU LU Dr A. HOLTZ
l'Ot’K LA

CQLOîiftTiQN Of S CHlV; UX
- - - ^

L*EiiiiiIii ï>r. est une coinpt>-,
« siiion essi-nticlletj)eir. végétahb , dont i’nsage J 
lest (l’une imita uité parfaite. Giûcea cette 

propriété qui la rend sans rival» t l’g-’a•« 1. 
! «In 2>r. Bîoîîz ne présente jamais l’in­
! convenient '<1 impmner aux cheveux ces tciu- 
• titres exagérée» et Je mnuvah ;-oùt «l'it lon- 
j tient !n p'iq-art «b s antres pi épar..lions.'

Guidé par s s ton naissance*. ►pf« i I » « t «le 
séri uses c.*.; ér'eltces ch iniques. I«: Dr. IIoltz 

1 €•>t arrivé ii l décopoqte *i s j utile- les pin* 
i ii< lies «qi sucs tinidaiinnx l »>ni. iqut s . t cu­

ratif» ; et «.•'• st ain.-i tni’ii « st parvenu û c« ni­
p ser Une eau «j.l’oti peut appeler le rtyr’ucra— 
tsur par cxccWcnce. de la Chevelure.

Ca mre.
! Un Jonc «b: A’aringe Massif.

3.00 ( * d nouveau Bouton à C«»lkt à Bat» nto.
Un B.«»,il'»n ^ Ch mi», s pour Daines.

1* ntc- unn«ii;cc.» sans oomlitionR «cront insérée» i , . vec A iu« thyst» «u T. p:iz* Uni.
loqa’û contre-..r ire a 1 > et .''.et-, lalip'iio. Et tout |.»- pi:x de «létuil •-« s art ch s «Ptii» et a«jt:r 
«.rire pour «li; eonl inner m.e a n».«»i,cc .«.it être fai Rq sp « im«n monte juste «li prix «|U«i u us 
pur.crii. «te*, uu -onu pour le lot ; p r exemple, not ri ht

I. L. CLAIR ; «!’.■?I 00 v-.tit eli détail $;<» «)0 ; et l««i «le $5.0",
vaut 5*1.0 en «létal 1.

/.'// //-,/!• /. * n j ii i Uni: montre l’Or Romaine Solide dcCli: ss.-iu

’ no s enverra | .«i I lvspr.ss, «:n Or«ir«* p««ur les 
! lots ci-.b ssus au montant «b-$15 00, non.- ni 
! . ti• « irons gratis ni.tr montre d’0« î*olid« de 

C/’ba-s.-iir, | « nr D îmes «ni Messiein-s, umanti» 
^ ! et «jmi p mit ru au .-t bi n qu'une moulu m’«u

-------$«0o.00. l'-i. | avant le i’ort .*/ 5.50 C« .
est i;4-t«•* mellb'Uu-* • G*«* ]*our b s Agei ts, et 
ça vaut la | * ine «l*. s-««ver, vu «pie la mont « 
hctiie. pe«.l-'dtv vendu»* «L §20 00 ù $fl«i.00.Une 
ne litre «l«-* Monsieur ou «le Damé avec une 
belle Chaîne « t t harm (pour veste av« c gland»» 
de $7 00 n S ( 00.

raim'Ki.fk vous: — Quo cette ollre n’est faite 
que pour jmqu’au li rJanvi-r 1878. Après 
«e délai lions n«' f rôtis dfnflaire qn’nvee I s

l)
m Ü! I.E-HM

A V T F>

La BANQUE VII.LE-MARMÎ ouvrira i 
Tri»is-Rivièr«*s, dan» tes bûli-se*. appariennnt 
a T. E. Nomiaml Eer. *i:r la rue N*»t • Dauif 
No. 170, un bu «eau l’a:.«rn** po«n b’.» op^nw 
ti«*ns de «•ommeree «te Bau«]ue Alercredi k 
vingt courant.

Bar ovdr-
P. A. FAUT EUX 

tréa.l 12 Novembre J 87,3

CONSOIWPTrON CURRIE.

I N* vieiix médecin retiré, ayant reçu d’un 
missionnaire des I tales la r* c« U<* d’un

iY« Vépt’tnî pour lu ru r'ron prompte ,
ai • nte <’«• la f'ON* ( Ml 'i I0N.«h V \S'I II- c■onnneiçaîils, « t «.eux qui voudront s u pro-.

« n* « t, di-vn lit 1 s | ay«.*r l«* prix «b «n tail
L()r Ro «ii'it e..t b- îneilbü.r, « t «I fait b 

in - u 1 i « lai «pii ressemble le plus .«1 or v« r turn.

o dr h, BRONClIi’l E, de la CAT 11A U RE 
ri ut« s b s fl« « tint s «!<• la gorge «-t «les

ain't i i:i;«' « are positiv» « tu « t.s ; «,ui «• atn t i ur.«* « an* posiuv* « t . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ -
.uidi le pour lu éi ilité N« i-wm-e «*t tout* » -yant 11 i o n«* B >a 'Ur, la m. m«: « ou!.- ir t
,es inab.«lies né\ Igiqm », après avoir éprouvé ’ I •«•»’»!» «ippAr.mc ,to*it;s n«»s mambamltses
«b -' »,*.•» ve»I1«'K> «touvoirs curatifs dans i«— «»..t fait s dims le «Icrniet gnut. Noua vous
milliers de cas, it qu’il est de son «l«*v ir «le • s K ''.nus « ns dans ton:» les cas, si vous
b faire ««ni ait « i, ses sembla Mes. Da.is le 1 »>’«*t«*s pa- sati faits, ou vous rotin, tira votre

Aîmn. : ilmiRston.
SYXD/V OFFICIEL 

No. 14, Rue St. Joseph
Tu L -Riva rc.» 24 JulUo 187».

a-

-•A. ï?îî
N«.v 187G

»» *» h5! < O v , i!2

but «b* h ui luire .u bi« n n « ivcrm graïuitrs 
im t-. à tou» ceux pti 1«* «lésirer(»nt « «. remède 
uv«v la manière d * le préparer cl J* sVn s«*rv.q 
{•vee avant vge Envoyez j ar b- retour «b* la 
nmlliî en p r «tnt avec un*.? estampille, et tu

P. E. VE3INA,

HUISSIER,
Bureau meSt.Olivier

Dépôt aux Trob-Riviircs, chez L. A. Hoir- donnant 1 loin de lu r • • tte.
I3tr 1 * DR. C. STEVE

Agent pour le Canada • I). Delau, 223, rue 
M .Gill, Montréal.

Box b’G Brockvi11
Ü’i7. — « U

jugent.
Env««yez Barp-nt j ur la Bo t«% Mand t, «ni 

b it «• « nivgJfd éc. A noir Ristjtie, aucune 
marchandise eitvyée ùmoinj u’i.ne ordre avec 
$5 00. •

A 1ress ^ :
W. F. I* VAN le Co.

Sol.* Agents for U. S. airl C;u:udu 
i<5 i 07. South Clark S «.reel. Chie, go*

A 1.1 gare du chemin (Je k'r cn 
cette Cité, un petit épagneul tno'ia 
taché café cl blanc avec un collier^ 
chaîne portant le nom du propnetiR 

re, L. O. Lemieux, Lévis.
Ceux cpii le remettront à C? 

seront généreusement rccompcnsC *•
Trois-Rivières 2S Août 1^7^.


